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MANUEL DE FORMATION DES ENSEIGNANTS – NIVEAU 2



PROGRAMME INTER-AGENCES D’ÉDUCATION À LA PAIX Compétences pour une vie constructive Manuel de formation des enseignants Niveau 2 Les idées et opinions exprimées dans cet ouvrage sont celles de l'auteur et ne reflètent pas nécessairement le point de vue de l'UNESCO. Coordination éditoriale: Antonella Verdiani, UNESCO ED / PEQ / PHR UNESCO, Organisation des Nations Unies pour l'éducation, la science et la culture (http://www.unesco.org). INEE, Réseau inter-agences pour l’éducation en situations d’urgence, est un réseau ouvert composé de praticiens et de décideurs politiques qui œuvrent conjointement pour assurer à toutes les personnes le droit à une éducation de qualité et à un environnement d’apprentissage sûr en situations d’urgence et de relèvement d’après-crise (http://www.ineesite.org). UNHCR, L'Office du Haut Commissaire des Nations Unies a pour mandat de diriger et de coordonner l'action internationale visant à protéger les réfugiés et à résoudre les problèmes de réfugiés dans le monde entier. Elle a pour but premier de sauvegarder les droits et le bien-être des réfugiés. Elle s'efforce de garantir que toute personne puisse exercer le droit de chercher asile et de trouver un refuge sûr dans un autre Etat, avec pour option de retourner chez elle de son plein gré, de s'intégrer sur place ou de se réinstaller dans un pays tiers. Elle a également pour mandat d'aider les apatrides. www.unhcr.org Publié en 2005 par l'Organisation des Nations Unies pour l'éducation, la science et la culture 7 Place de Fontenoy 75352 Paris 07 SP - France ED-2005/WS/49 // cld 24853
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Avant-propos Ces dernières années, de nombreux conflits à travers le monde ont conduit à la souffrance et au déplacement de millions d'enfants et de jeunes, souvent dans des circonstances horribles. Les pays les plus pauvres du monde sont le plus souvent ceux qui sont déchirés par des conflits internes. Plusieurs pays connaissent une pauvreté désespérée qui aggrave la division interne souvent accompagnée de violence. D’autres pays extrêmement pauvres subissent, quant à eux, les effets déstabilisateurs des conflits qui secouent leurs pays voisins. Le programme qui est présenté ici est destiné aux enfants et aux jeunes réfugiés et rapatriés et à la communauté dans son ensemble et met en avant les compétences de vie liées à l'éducation à la paix et à la réduction et à la prévention des conflits. Les compétences de vie acquises par tous ceux participant au programme leur permettront d’examiner et de résoudre une série de problèmes, y compris les problèmes de fragmentation sociale liés au harcèlement et à l'exploitation sexuelle, l'accès à l'éducation (en particulier pour les filles), la prise en charge communautaire ainsi que les compétences pour une vie constructive et non-violente. Le présent « Programme inter-agences d’appui technique d’éducation à la paix » est le fruit de la collaboration entre l'Organisation des Nations Unies pour l'éducation, la science et la culture (UNESCO) et l'Organisation des Nations Unies pour les réfugiés (HCR) afin de renforcer ces compétences de vie constructive. Cette initiative a été rendue possible grâce au généreux soutien du ministère des Affaires étrangères de la Norvège, Section pour les affaires humanitaires, Département des affaires internationales et grâce au Fonds-en-dépôt du programme de l'UNESCO qui l’a, en partie, financée de janvier 2004 à juin 2005. Le HCR, en particulier, a initié et soutenu financièrement ce programme depuis sa création en 1997 et a contribué à sa mise en œuvre sur le terrain, en partenariat avec l'UNOPS. À travers son mandat, l'UNESCO soutient l'éducation à la paix, les droits humains et le dialogue entre les différentes cultures et les civilisations. Le Cadre d’action de Dakar « Éducation pour Tous » (EPT) se fonde sur ces principes et souligne la nécessité d'améliorer tous les aspects d’une éducation de qualité. À cette fin, l'UNESCO a déployé des efforts particuliers dans le domaine crucial de la formation des enseignants, particulièrement dans les pays africains : cela va également de pair avec la stratégie norvégienne de coopération bilatérale et multilatérale d’utiliser les fonds de manière efficace afin d’optimiser des changements concrets dans les pays en développement. Le présent programme repose sur les fondations solides du premier Programme d'éducation à la paix développé par le HCR depuis 1997 et, plus tard, adopté par le Réseau inter-agences pour l’éducation en situations d'urgence (INEE). Il a été mis à jour sur base des apports et des contributions des réfugiés et de la communauté d'accueil. Il intègre également les enseignements tirés de l'évaluation externe du programme du HCR en 2002 et répond, en outre, aux besoins exprimés par les personnes en situations d'urgence et de développement. Les planificateurs de l’éducation, les enseignants, les communautés de réfugiés et de rapatriés, le personnel des partenaires des Nations Unies ainsi que les pouvoirs publics trouveront ce programme utile dans leurs efforts de consolidation de la paix, surtout si ces personnes et groupes ont été formés sur la façon de les utiliser.
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Ce travail s’est enrichi des contributions de nombreux étudiants, membres communautaires, enseignants et facilitateurs ainsi que du personnel des Nations Unies et des ONG, trop nombreux pour être cités individuellement. Toutefois, de profonds remerciements sont exprimés aux collègues de la Division pour la Promotion de la Qualité de l’Éducation de l'UNESCO, de la Division de l'Appui aux Opérations du HCR et du Bureau des Nations Unies pour les services d'appui aux projets à Genève. Une immense gratitude devrait être accordée à la Conseillère Technique Principale, Pamela Baxter, pour le travail et l'énergie qu’elle a consacrés au projet. De grands remerciements vont également à Margaret Sinclair, qui est à l'origine de ce programme, pour son appui et à Anna Obura, dont l’expertise permit, à la fois, de fournir la preuve de l’impact positif et des leçons apprises et à Jessica Walker-Kelleher, Jean Anderson et Karen Ross qui furent investis de la tâche de réviser la section primaire de la composante de l’éducation formelle. La valeur de ces efforts et de ces contributions sera multipliée, dans la mesure où les compétences pour la consolidation de la paix, incorporées dans ces documents, deviendront des composantes de base en situations d'urgence et de crise et pour la prévention des conflits et la reconstruction. Mary Joy Pigozzi Directeur Division pour la Promotion de la Qualité de l’Éducation aux Opérations UNESCO
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Marjon Kamara Directeur Division de l’Appui HCR



Introduction Ce manuel est l'une des composantes du « Programme inter-agences d’éducation à la paix ». Le programme est conçu pour les gestionnaires de l'éducation des Ministères chargés de l’éducation formelle et non formelle et pour les organisations qui mettent en œuvre des activités éducatives au nom du gouvernement. La structure de mise en œuvre est basée sur l'expérience acquise au cours des huit années pendant lesquelles le programme a été utilisé, de 1998 à 2005. Le programme a été évalué par des experts externes et les nouveaux documents révisés (2005) intègrent à la fois les propositions formulées dans l'évaluation et les contributions des spécialistes qui l'ont mis en œuvre sur le terrain. Historiquement, ce programme a été limité aux communautés de réfugiés. Toutefois, il a été développé de manière à répondre, à la fois, aux situations de réfugiés et de rapatriés. À travers le partenariat entre l'UNESCO et le HCR, dans le cadre des Fondsen-dépôt du « Programme inter-agences d’appui technique d’éducation à la paix » financé par le ministère des Affaires étrangères de la Norvège en 2004-2005, le projet a été développé pour répondre aux besoins dans les situations d'urgence et de reconstruction ainsi que dans les situations de développement. Le programme est actuellement mis en œuvre dans onze pays d'Afrique 1 et a été intégré au sein d’initiatives complémentaires au Sri Lanka, Kosovo et Pakistan. Le tableau ci-dessous énumère la liste des documents qui constituent les éléments du Programme d’éducation à la paix ainsi que de leurs utilisations. Pour une présentation plus complète, veuillez vous référer au document « Vue d'ensemble du programme ».



Documents2 Vue d'ensemble du programme



Une description des éléments constitutifs du Programme d’éducation à la paix et la structure de mise en œuvre du programme. Trousse d’activités de La principale ressource de l'enseignant. Elle dispose d'un l’enseignant curriculum qui est organisé leçon par leçon pour Carnet d’activités de l’enseignement formel et structuré selon le développement l’enseignant (CAE) cognitif et affectif des enfants. Chaque enseignant au sein du programme doit disposer de sa propre copie de la trousse. Ressources pour l’enseignement (et non des outils Tableaux pédagogiques). Livre des histoires Plus de trente histoires et chansons sont mentionnées dans 1



En ordre de mise en œuvre : Kenya (1998), Libéria (1999), Guinée (2000), Sierra Leone (2000), République démocratique du Congo (2000), Éthiopie (2000), Érythrée (2001), Côte d’Ivoire (2001) – actuellement, le programme n’opère pas en Somalie (2004), Sud Soudan (2004), Ghana (2004). 2 Les titres en caractères gras et soulignés sont des sections distinctes du programme. Les titres en gras sont des livres distincts.
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Cartes des proverbes



Programme communautaire (adulte) Manuel du facilitateur pour les ateliers communautaires Livret des cours communautaires Manuels de formation Manuel de formation des enseignants Niveau 1, Niveau 2 et Niveau 3 Manuel de formation des facilitateurs Niveau 1, Niveau 2, Niveau 3 Notes d'information pour les enseignants et les les facilitateurs Guide de formation des facilitateurs et des formateurs



le CAE. Chaque histoire reflète un aspect particulier de l’éducation à la paix ou répond à des besoins particuliers au sein de la communauté (par exemple, le VIH/ sida, l'égalité des genres, l'accès des filles à l'école). Proverbes locaux à utiliser, particulièrement dans le cadre des leçons sur l’« analyse » des cours moyens du primaire.



Un guide pour les facilitateurs qui dirigent le programme communautaire. Chaque facilitateur doit disposer d’une copie de ce guide. Une brochure qui décrit les principaux domaines conceptuels couverts dans les cours communautaires. Ces manuels initient les enseignants à la psychologie du cours, la théorie du curriculum, l'approche basée sur les droits et les spécificités de l'enseignement du Programme d’éducation à la paix. Ce manuel, divisé en trois parties, initie les facilitateurs aux principes de l'apprentissage des adultes, à l’approche basée sur les droits et la psychologie de l'apprentissage ainsi qu’aux spécificités du cours. Un résumé des principaux sujets traités au cours des sessions de formation pour être utilisé comme un point de référence. Une petite brochure contenant des conseils de formation pour garantir que les formateurs possèdent les compétences de base et utilisent des méthodes interactives.
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Emploi du temps Premier jour 0900 - 1000 attentes) 1000 - 1030 1030 - 1045 1045 - 1200 1200 - 1300 1300 - 1400 1400 – 1430 1430 – 1530 1530 - 1545 1545 – 1630 1600 - 1700



Systèmes de qualité – une approche basée sur les droits Pause Que sont les valeurs ? Apprentissage efficace Pause-déjeuner Jeux du CAE Caractéristiques d’un bon enseignant (deuxième partie) Pause Analyse de l’activité du CAE Jeux du CAE



Deuxième jour 0900 - 0930 0930 - 1030 1030 - 1045 1045 - 1300 1300 - 1400 1400 – 1430 1430 - 1530 1530 - 1545 1545 – 1630 1630 – 1700



Révision de la première journée Psychologie du développement - Maslow Pause Théorie de l’éducation Pause-déjeuner Jeux du CAE Micro-enseignement du CAE Pause Communication efficace Jeux du CAE



Troisième jour 0900 - 0930 0930 - 1030 1030 - 1045 1045 - 1200 1200 – 1300 1300 - 1400 1400 - 1500 1500 – 1515 1515 – 1630 1630 – 1700



Révision de la deuxième journée Théorie du développement (développement intellectuel: Bloom) Pause Théorie du développement (développement éthique: Kohlberg) S’ajuster aux différents niveaux dans une classe Pause-déjeuner Micro-enseignement du CAE Pause Informations essentielles et non essentielles Jeux/ activités du CAE



Quatrième jour 0900 – 0930 0930 – 1100 1100 – 1115 1115 – 1300 1300 – 1400 1400 – 1500 1500 – 1530 1530 – 1545 1545 – 1630 1630 – 1700



Révision de la troisième journée Théorie du développement (développement affectif: Bloom) Pause Compétences de questionnement Pause-déjeuner Communication et dynamique de groupe Micro-enseignement du CAE Pause Feedback positif Conclusion



Mot de bienvenue et introduction (Révision du niveau 1 et
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Note préliminaire Ce Manuel a été conçu pour les formateurs d’enseignants. Il se penche sur « un enseignement de qualité » et examine les compétences requises pour y arriver. Ces dernières sont utiles non seulement dans le cadre du Programme d’éducation à la paix, mais aussi pour tous les aspects de la vie professionnelle des enseignants que vous formez. Rappelez aux participants qu’ils recevront leurs certificats au terme du 3ème niveau de leur formation. Bien que le programme ne soit pas vraiment prescriptif, il a été minutieusement testé. L’ordre des sessions a été établi de sorte à créer un équilibre. Des jeux que vous trouverez dans le Carnet d'activités de l'enseignant (CAE) sont inclus dans le programme et doivent nécessairement faire l’objet d’une démonstration car ils sont difficiles à comprendre sur base d’une simple lecture. Chaque fois que vous jouez à ces jeux, il est important que vous ayez avec les élèves une brève discussion au sujet de la raison pour laquelle vous y jouez ainsi qu’à propos de l’enseignement qu’ils/ elles en tireront. Il convient de noter que l’ensemble des formations entreprises dans le cadre du programme depuis 1998 l’a été sur 3 niveaux. Cela s’est avéré particulièrement nécessaire en présence d’enseignants nouveaux ou sous qualifiés, étant donné la difficulté d’emmagasiner une telle quantité de nouvelles informations. Avec trois niveaux de formation, il a été possible d’incorporer la révision dans le cours (bien que ceci n’apparaisse pas ici). Les révisions journalières contenues dans ce cours sont uniquement pour ce niveau de formation. La philosophie de l’éducation à la paix exige de ceux qui sont impliqués dans le programme d’être de bons modèles pour celui-ci. Ceci s’applique également aux formateurs ! On attend à ce que vous ayez intériorisé et puissiez démontrer activement tous les éléments discutés dans le CAE.



Les sessions de ce Manuel ont été conçues de manière à faire ressortir dans un encadré les points clés qui vous concernent. Vous partagerez la matière en texte ordinaire avec les participants. S’il y a une série d’encadrés, ces derniers se liront de gauche à droite et du haut vers le bas de la page. Employez les questions soulevées par les participants comme exemples et utilisez-les pour renforcer les points enseignés. (Si les participants ont « intériorisé psychologiquement » le programme, ils maîtriseront davantage tant son contenu que la philosophie qui le sous-tend.) Les annexes de ce Manuel de formation comprennent des jeux et activités destinés à décrisper l’atmosphère et à servir de révision. Elles contiennent également des questions de révision basées sur l’emploi du temps et les sujets couverts au cours de la journée de travail précédente.
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Mot de bienvenue et introduction Assurez-vous que les participants sont accueillis par un officiel supérieur ou accueillez-les vous-mêmes. Assurez vous que les membres du groupe se connaissent les uns les autres de par leur participation au niveau 1 de formation. Si cela est nécessaire, utilisez une des activités d’introduction du niveau 1.



Introduction au cours Objectifs Permettre au groupe de se focaliser sur le contenu du cours.



Cours.



Aider les enseignants à comprendre que leur façon d’enseigner est une illustration des droits humains.



Commencez avec une révision du Niveau 1. Organisez une séance de brainstorming en petits groupes. Demandez aux participants de dresser une liste de ce qu’ils ont couvert et de marquer avec un astérisque les domaines sur lesquels ils estiment avoir besoin de travailler davantage.



Ce cours de formation a été conçu pour perfectionner vos techniques, votre compréhension du contenu et de la méthodologie de l’enseignement du Programme d’éducation à la paix (PEP). De plus, il vise à vous aider à comprendre les méthodes, valeurs et attitudes nécessaires permettant de créer un changement de comportement et d’attitude en vous, ainsi que chez vos élèves. Cela signifie que tout ce que vous comprenez sur les droits humains devrait être appliqué à votre travail en classe. Puisque le PEP est un programme fondé sur un processus, la manière dont vous enseignez est toute aussi importante que le contenu que vous enseignez.
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Systèmes de qualité – une approche basée sur les droits Objectifs Permettre aux enseignants de voir l’impact et les liens d’une éducation basée sur les droits sur l’éducation à la paix.



Discussion et travail en groupes.



Aider les enseignants à comprendre que l’éducation à la paix, en tant que composante du système d’apprentissage, est une illustration des droits humains.



Système d’apprentissage



Secteurs



Apprentis sage



L’apprenant



Enseigne ment



Dessinez le schéma sur un tableau à feuilles (quatre feuilles collées ensemble), de manière à pouvoir y attacher des petites cartes.



Environnement



Ici, l’apprenant est au centre. Que se passe-t-il si nous mettons un autre élément du système au centre ? [Par exemple, les enseignants. Le système existe alors pour les enseignants, mais les résultats d’apprentissage n’existeront pas ou bien ces derniers n’auront pas de rapport avec les objectifs de l’apprentissage].
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Pour garantir de bons résultats d’apprentissage, nous devons mettre l’apprenant au centre. Après tout, il est la raison d’être du système.



Demandez aux participants avec quels éléments du système d’apprentissage ils auront à traiter dans leur travail. Écrivez-les sur des petites cartes que vous placerez ensuite sur le schéma là où vous pensez qu’elles appartiennent.



En termes de qualité, l’apprenant est toujours au centre. Bien que cela semble évident, nous nous retrouvons souvent dans une situation où l’apprenant ne compte guère. Si nous tous voulons vraiment être efficaces, nous devons constamment placer l’apprenant et ses besoins au centre de notre planification. Quelle est la relation entre les cercles intérieurs (Apprenant, enseignement et apprentissage; secteurs éducatifs) et l’environnement ? Réponses possibles: tout le monde interagit avec l’environnement ; tout le monde provient de l’environnement, et le but de l’apprentissage est d’adapter avec succès l’apprenant à l’environnement.



Tracez des flèches entre les divers cercles et placez-y des cartes : connaissances, compétences, valeurs et attitudes.



Qu’est ce qui devrait être transféré pour que les cercles intérieurs aient un impact sur l’environnement et pour que ce dernier influence sur le système ?



Que fournissons-nous pour permettre l’interaction entre ces éléments ?



Réponses possibles: il devrait y avoir un transfert de connaissances, compétences, valeurs et attitudes.



Que devrions-nous fournir ?



Comment pouvons-nous nous assurer que l’éducation à la paix est transférée à la communauté ?



Si nous comptons sérieusement intégrer la communauté dans notre planification, que devons-nous faire ?



Lancez une discussion ouverte avec les participants.



En termes d’éducation à la paix, qu’exigent de nous les éléments d’apprentissage/ d’enseignement ?



Le gros de ce que nous devons fournir ne coûte pas cher ; il s’agit d’un changement d’attitude plutôt que d’un investissement pécunier. Le gros de ce que nous devons et pouvons fournir se rapporte aux valeurs.
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Que sont les valeurs ? Objectifs Permettre aux participants de comprendre comment l’éducation à la paix porte sur les valeurs aussi bien que sur les connaissances.



Activité et travail en groupes.



Aider les enseignants à comprendre que les valeurs devraient imprégner tout le travail qu’ils font. Engagez un brainstorming avec les participants concernant les valeurs dont a besoin une société pacifique et qui doivent donc être promues à travers l’éducation. Écrivez les valeurs sur un tableau à feuilles. Assurez-vous que ce sont les valeurs et non les processus qui sont inclus sur la liste.



Les lignes directrices pour définir les valeurs devraient indiquer que les valeurs sont:  des idéaux ;  constructives ;  à deux sens (ce qui signifie réciproques : « ne faites à autrui ce que vous ne voudriez pas qu’il vous fît ») ;  retenues par un grand groupe ou une société ;  abstraites (par exemple : justice, tolérance). Prenez le panneau mural qui représente le système d’apprentissage (avec les notes ajoutées) et déposez-le au sol.



Après avoir catégorisé les résultats du brainstorming, vérifiez que ce qui a été mis sur la liste représente réellement des valeurs partagées par un grand groupe (pas seulement le groupe dans la salle)



Écrivez les six valeurs les plus importantes sur les côtés d’un cube. Demandez aux participants de former un cercle autour du panneau de façon à ce que chacun puisse le voir. Donnez le cube à un participant et demandez-lui de le jeter (légèrement) sur le panneau.



Donnez-moi l’exemple d’une chose qui peut être faite en rapport avec la valeur montrée sur le cube et le sujet sur lequel il est tombé.



Maintenez le rythme et demandez un exemple rapide chaque fois que le cube est jeté – celui-ci devrait être jeté par des personnes différentes même si n’importe qui peut répondre. Arrêtez le jeu après quatre ou cinq jets. Les « valeurs » constituent le domaine que la plupart d’entre nous néglige dans le cadre des réflexions sur l’éducation. Nous avons maintenant quelques exemples de la manière dont nous servons de modèle et comment nous transférons nos valeurs aux divers éléments du système d’apprentissage à travers notre travail. Quel est le lien entre les valeurs (et la façon dont elles sont exprimées dans le système scolaire) et les droits ?
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Les droits sont simplement des valeurs en action. Elles ont été formalisées au niveau international et les gens ont de ce fait tendance à les considérer comme des instruments juridiques. Plutôt que de le supposer, il est désormais entendu que les droits (et leurs valeurs associées) doivent être structurées pour que les apprenants comprennent vraiment quelles valeurs, et donc quels droits, sont importants dans une société. L’éducation basée sur les droits implique de garantir que tout ce que nous faisons dans un système d’apprentissage reflète les droits fondamentaux et que rien ne les contredit. C’est là l’essence même de l’éducation à la paix. Que signifie tout ceci ?



Laissez les participants discuter de la signification de ceci, mais s’ils s’en tiennent aux généralités, posez les questions de la liste cidessous (ou des questions similaires).



Prenons un exemple : Si vous ne connaissez pas le nom des élèves en classe, comment pouvez vous montrer du respect à l’apprenant ? Comment les punitions corporelles font-elles preuve de respect et de dignité ? Si vous enseignez une leçon sans préparation suffisante, quelles sont les « valeurs » dont vous faites la démonstration et celles que vous ignorez ? Le jeu du « cube » nous a donné l’occasion de fournir des exemples de ce que nous pouvons faire pour garantir une approche basée sur les droits. Pour obtenir une vue d’ensemble de l’approche de l’éducation basée sur les droits, nous devons examiner en détail ce qu’elle signifie en termes d’éducation à la paix.



Éducation basée sur les droits



Cours et discussion.



Une éducation basée sur les droits met l’accent sur les approches que nous devrions utiliser dans tout travail au sein d’un système éducatif : ce que nous enseignons ; ce que disent les manuels scolaires ; comment nous interagissons les uns avec les autres ; comment nous interagissons avec les élèves et leur famille ; et surtout, comment nous enseignons et notamment quelles méthodologies nous utilisons et quelles attitudes nous diffusons à travers l’enseignement. Tous les processus éducatifs sont composés de deux composantes majeures : le contenu et la méthodologie. Cependant, il convient de noter qu’il n’est pas possible de fournir une approche basée sur les droits à moins que ces deux éléments ne se renforcent mutuellement. Une telle approche s’appuie davantage sur la méthodologie que sur le contenu qui risque d’être dicté par le programme. Toutefois, dans le Programme d’éducation à la paix, le contenu est tout aussi important que la méthodologie.



Méthodologie Une méthodologie présente deux niveaux : le système et l’enseignant. En définitive, aucun de ces deux niveaux ne peut être efficace sans l’apport de l’autre, bien qu’un enseignement de qualité soit avantageux même lorsque le système dans sa globalité n’est pas basé sur les droits.
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Une méthodologie qui est vraiment basée sur les droits exige une implication proactive de toute la communauté scolaire au niveau de la prise de décision qui doit être inclusive. [Par exemple, si les parents des élèves sont intimidés, ont peur, ne montrent pas d’intérêt ou sont particulièrement pauvres et n’assistent donc pas aux réunions, alors l’école/ le système doit s’assurer d’aller à la rencontre de la communauté : en organisant des visites à domicile, en assistant aux réunions de la communauté, en organisant des journées portes ouvertes, etc. L’école/ le système doit également s’assurer que le message qui est porté à la communauté par les enseignants, le personnel administratif et les autres officiels agisse de manière proactive en faveur de l’inclusion.] Tous les membres de la communauté scolaire – officiels, administrateurs, enseignants, parents et élèves – ont le droit d’être traités avec dignité et respect. Ceci doit être le premier principe. Si celui-ci est vraiment appliqué, alors il n’est pas possible ou imaginable d’utiliser des châtiments corporels sur les enfants car cela impliquerait qu’ils/ elles ne seraient pas traité(e) avec dignité et respect. De même, ne pas informer les parents de ce que leurs enfants apprennent, les faire attendre ou leur donner le sentiment qu’ils ne sont pas les bienvenus à l’école est contraire à ce principe car on ne leur montre pas du respect. De la même façon, un enfant ne doit pas injurier un enseignant ou un autre enfant puisque cela nie la dignité et le respect auxquels chaque individu a droit. En bref, il n’est pas possible de jouer aux « jeux de force » (souvent observés dans les systèmes scolaires) et respecter en même temps les principes de respect et de dignité. En classe et au niveau de l’enseignant, l’approche basée sur les droits peut être appliquée d’une façon globale. Toutefois, cela implique que l’enseignant ait reçu une formation portant sur les techniques de gestion constructive de la classe et ait assimilé le concept des droits ainsi que des compétences et des attitudes constructives. « Quelles sont nos règles ? » (Consulter le Carnet d’activités de l’enseignant) est une façon d’aider les élèves à s’engager à travers la discussion sur les règels afin de les respecter. La gestion de la classe repose essentiellement sur l’intérêt qui est suscité chez l’élève et la préparation de l’enseignant. Les enseignants qui consacrent un temps disproportionné à bavarder ou à discipliner leurs élèves créent l’ennui dans la classe avec pour résultat des comportements perturbateurs, des échecs scolaires et parfois l’abandon définitif de l’école. Même actuellement, de nombreux enseignants sont formés en pensant qu’une classe calme est une bonne classe. Ceux-là ne voient pas la différence entre le bruit généré par le travail collectif (lorsque des petits groupes travaillent ensemble) et le bruit « perturbateur » (lorsque les élèves sont simplement en train de bavarder et de déranger les autres). L’enseignement dont la méthodologie repose sur une discussion de groupe ouverte est très souvent la plus grande angoisse des ces enseignants. Toutefois, le travail en groupe encourage non seulement la coopération et l’inclusion, mais également la pratique des capacités cognitives de haut niveau telles l’analyse, le jugement critique, la négociation et la synthèse. Ces éléments doivent être planifiés dans le développement du travail en groupe. Lorsque l’enseignant se prépare en se concentrant sur ces éléments, alors le bruit généré par le travail peut être perçu réellement comme productif. Cependant, une mauvaise préparation aura des résultats négatifs ; en effet, un travail en groupe non structuré peut encourager l’exclusion, la discrimination, la paresse et l’exploitation. Le travail en groupe ne consiste pas seulement à disposer les chaises
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selon un certain ordre ; il s’agit de faire preuve d’une capacité de gestion qui exige une préparation de la part de l’enseignant. Selon la Convention relative aux droits de l’enfant, les enfants ont « le droit à l’éducation qui vise à favoriser l’épanouissement de la personnalité et le développement de ses dons et de ses aptitudes mentales et physiques, dans toute la mesure de leurs potentialités ».3 Dans les systèmes scolaires et éducatifs, ceci est souvent limité aux capacités mentales et, dans des situations extrêmes, est réduit à un seul résultat particulier (celui du résultat des examens) sans être interprété dans le cadre du potentiel individuel. Pour offrir un programme éducatif qui est axé sur le développement du plein potentiel de chaque enfant, il faut faire appel à une diversité d’approches visant à donner à chacun(e) la possibilité d’utiliser son style d’apprentissage préféré. Cela requiert aussi une salle de classe dépouillée de toute peur car celle-ci est un frein au développement d’une personnalité constructive. La mise en œuvre pratique en classe de l’Article 29 de la Convention relative aux droits de l’enfant comprend : • La mise à disposition d’une gamme d’activités au sein d’un éventail de groupes (travail individuel, petits groupes, groupes plus larges), d’études et de recherches, de jeux de rôle, d’activités artistiques, de jeux et d’activités visant à démontrer un point d’enseignement ; • Un enseignement et un apprentissage interactifs pour respecter le droit d’être écouté et promouvoir un niveau supérieur de compétences cognitives et affectives : utiliser des questions ouvertes et s’appuyer sur les réponses des élèves pour progresser vers le point à enseigner. De manière générale, de nombreux enseignants (et élèves) ont du mal à gérer les discussions en classe étant donné que celles-ci doivent être structurées (par l’enseignant) et que les élèves doivent se sentir à l’aise de pouvoir dire ce qu’ils/ elles ressentent. • De bonnes compétences de questionnement de la part de l’enseignant avec un mélange de questions ouvertes et fermées (mais structurées), y compris des questions centrées sur l’analyse et la synthèse (pas simplement sur les connaissances et la compréhension). Ce style peut être résumé comme suit « demandez, ne dites pas ». • Un environnement psychologique sain est offert tant par l’enseignant que par le système. Il est ressenti par les élèves comme un lieu positif et favorable à l’apprentissage où ils/ elles se sentent en sécurité physique, mentale, émotionnelle et sociale. L’environnement crée un climat de confiance où l’enseignant aide les élèves à toujours trouver des solutions et où l’apprentissage est une activité constructive et agréable.



3



Convention relative aux droits de l’enfant, Article 29.
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Brochure sur l’application de la Convention relative aux les droits de l’enfant Approche basée sur les droits Inclusion (aucune discrimination sur base du sexe, de la religion, du statut, de l’ethnicité/ du tribalisme, etc.)



Bonnes pratiques pédagogiques



Article de la CDE Compétences d’observation ; petits groupes 2 (différents) ; questionnement. 28 30 Inclusion aussi des parents en ce qui concerne leur 18 présence dans l’environnement d’apprentissage, leurs connaissances et compréhension des sujets étudiés et, là où possible, et le fait de les employer comme des ressources. Respect Écouter toutes les réponses ; ne jamais utiliser les Préambule questions comme un acte de punition ; être 2, 13 courtois(e) envers les élèves, les parents et les enseignants. Apprendre selon son Gamme d’activités et de sujets ; variété des 8, 12, & 13 potentiel méthodes utilisées qui ne soient pas axées sur les examens. Protection Connaissances et compétences fournies aux élèves 16, 32, 33, 34 pour qu’ils puissent faire face aux problèmes de la vie (SRH, VIH/ Sida, hygiène et pratiques sanitaires de base, environnement, drogues, brimades et résolution constructive des conflits) ainsi que les sujets traditionnels. Chances égales Accès proactif aux écoles/ centres d’apprentissage 2 (aucune exclusion sur base des frais de scolarité). Égalité d’apprentissage interactif sur base de l’inclusion et de la diversité des activités pour s’assurer que chacun participe et utilise toute la gamme des domaines cognitifs et affectifs pour garantir que le potentiel de chaque apprenant et son niveau de développement peuvent être atteints. In loco parentis (à la place des parents) – s’occuper 19, 34, 37 Sécurité des apprenants et répondre à leur bien-être. Aucune forme de punition corporelle. Distribuez cette brochure aux participants (Annexe 1) et engagez ensuite une discussion libre si elle se présente.
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Apprentissage efficace Objectif Démontrer l’efficacité de l’apprentissage actif en comparaison avec l’apprentissage passif.



Travail Individuel et en petits groupes.



Le point essentiel de l’éducation à la paix consiste à ce que les enfants apprennent à intérioriser les connaissances qu’ils/ elles ont acquises au cours de leurs leçons d’éducation à la paix. Emmènent-ils/ elles l’information de l’école à la maison ? Pratiquent-ils/ elles les connaissances acquises ? Demandez aux participants Se souviennent-ils/ elles des informations et les lient-ils/ d’écrire sur un morceau de papier elles aux nouvelles choses apprises ? ou une carte deux choses spécifiques qu’ils/ elles se Nous avons discuté de la psychologie du développement rappellent avoir apprises. (Il est de l’enfant, mais un autre élément permet également aux important que ces choses en enfants d’intérioriser les connaissances, il s’agit de question soient spécifiques et l’apprentissage actif. Malheureusement, le gros de qu’il ne s’agisse pas de cours ou l’apprentissage dans nos écoles est réalisé à travers un d’idéologies). apprentissage passif. Cette dernière méthode exige de Ils/ elles devraient écrire la chose consacrer un temps considérable à la révision, est souvent qu’ils/ elles ont apprise, ce qui les ennuyeuse pour les enfants et provoque des problèmes de a aidé à l’apprendre, comment discipline. Néanmoins, de nombreux enseignants persistent ils/ elles l’ont apprise et pourquoi avec cet apprentissage passif parce que [pensent-ils/ elles] il/s/ elles l’ont apprise. c’est de cette façon qu’ils ont appris. Repartissez les participants en groupes de trois, demandez-leur Quoi Qui Comment Pourquoi de partager leurs expériences et (Qu’avez-vous (vous a aidé à (l’avez vous (l’avez vous choisissez un bon exemple appris) ? l’apprendre) ? appris) ? appris) ? d’apprentissage qui a eu lieu. En plénière, un représentant de chaque groupe racontera l’expérience que le groupe a choisie : le contenu qu’ils/ elles ont appris, la méthode, la situation et les gens. Listez les réponses au tableau sous les quatre titres énoncés cicontre. Vous rappelez-vous vivement de l’apprentissage que vous venez de décrire ? Ceci est lié à la manière dont vous l’avez appris, si vous étiez passif(ve) ou actif(ve). Après la pause-déjeuner, jouez à un jeu du CAE. Sachez que vous vous rappelez vivement de ce que vous avez appris activement.
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Caractéristiques d’un enseignant efficace Objectifs Demander aux membres du groupe d’identifier les qualités qu’ils/ elles considèrent importantes chez un bon enseignant.



Cours, brainstorming et discussion.



Analyser et catégoriser ces qualités de telle sorte que les connaissances requises soient acquises pendant le cours. Être un bon enseignant d’éducation à la paix exige de posséder les mêmes qualités que celles de tout autre bon enseignant. Beaucoup de ces qualités et de ces comportements sont les mêmes que celles nécessaires pour une vie constructive, ou pour l’éducation à la paix. Vous ne pouvez pas enseigner aux enfants un comportement pacifique et constructif si vous-même ne le pratiquez pas, ce serait en effet de l’hypocrisie. Il est nécessaire d’être un modèle pour les enfants et de leur enseigner le contenu du programme d’éducation à la paix. Nous allons mener une session de brainstorming au sujet des qualités qui sont exigées d’un bon enseignant. Lisez les règles du brainstorming. Cette activité vise à rassembler des idées et non à en discuter. Tout d’abord, nous listerons autant d’idées que possible et les catégoriserons ensuite. Vous n’êtes pas requis de lever votre main ; partagez tout simplement votre idée et j’en prendrai note. Règles du brainstorming Les idées devraient être la « première chose qui vous vient à l’esprit » et ne devraient pas être analysées. Toutes les idées sont acceptées et aucune critique n’est permise. Il est permis de s’appuyer sur les idées des autres (ou de les développer). L’exercice est limité à quinze minutes (environ). Quelles sont les qualités que vous attendez voir chez un bon enseignant ?
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Expliquez au groupe les règles du « brainstorming ». Notez-les au tableau ou sur le tableau à feuilles. Essayez de ne pas créer une liste formelle qui impliquerait une notion de priorité ou de hiérarchie. Continuez à lister les qualités/ caractéristiques jusqu’à ce que le groupe n’ait plus d’idées ou après une durée de quinze minutes.



Catégorisation A Dessinez le contour du corps d’une personne. Ajoutez les traits selon les caractéristiques citées durant le brainstorming (par exemple, de grands yeux pour l’observation, de grandes oreilles pour la bonne écoute, un cœur pour l’empathie). Demandez si les participants aimeraient dessiner autre chose sur le visage. Le résultat final devient la liste de la « catégorisation » du brainstorming.



Catégorisation B Groupez les idées similaires et nommez-les d’un point de vue conceptuel (par exemple, « comprendre le groupe » et « se soucier des autres » peuvent être classés en dessous du concept « empathie »). Au fur et à mesure que chaque concept est identifié, effacez les idées du tableau à feuilles. À la fin, vous vous retrouverez avec une liste de mots simples ou de catégories. Demandez aux participants s’ils/ elles aimeraient ajouter d’autres catégories.



En groupes de deux et en plénière.



OU Mettez les participants deux par deux et dites-leur qu’ils ont dix minutes pour dresser une liste des dix qualités principales qu’ils considèrent essentielles chez un bon enseignant. Après avoir terminé leurs listes, les participants sont invités à l’avant de la salle (ou lisent au groupe) et de nouveaux points sont inscrits au tableau. Selon la complexité des idées proposées par les groupes, un exercice complet de catégorisation devra peut-être être envisagé.



Lesquelles de ces qualités sont naturelles et lesquelles peuvent être acquises par le biais de différentes formations ? Si nous considérons que toutes ces qualités sont inhérentes, alors les formations pour devenir un enseignant n’ont aucune raison d’être. En fait, la plupart de ces qualités ou les différentes composantes qui constituent ensemble ces qualités, peuvent être acquises. À titre d’exemple, l’empathie est une qualité et non une compétence. Quel genre de choses peuvent être apprises pour aider à développer la qualité d’empathie (l’écoute, l’observation et l’analyse) ?
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Chacun de nous a la responsabilité professionnelle d’être le meilleur enseignant possible. Ce n’est pas parce que nous voulons être mieux payés, mais parce cela fait partie de notre propre développement éthique en tant qu’êtres humains et parce que l’avenir de notre communauté et de notre société est dans nos mains.



Analyse des activités du CAE Objectifs Aider les participants à comprendre les activités et la structure qui les sous-tend.



Travail petits groupes.



en



Aider les participants à se familiariser avec les activités et avec la manière de les entreprendre.



Répartissez les participants en groupes de trois à cinq. Les participants dans chaque groupe devraient enseigner le même niveau de classe. Assignez à chaque groupe une activité. Ces activités sont tirées des leçons du CAE sur la « Communication », les « Émotions », les « Perceptions et l’empathie », et l’« Assurance ». Les groupes disposent de 45 minutes pour lire l’activité et la préparer ensuite comme une leçon de démonstration. Les groupes enseigneront leurs leçons au cours des prochains jours.



Puisque les leçons présentent une grande variété, vous devriez sélectionner celles de niveau correspondant aux groupes que vous avez formés et les leur donner. Ceci garantira la variété et donnera aux participants une idée de la structure du programme. Choisissez les leçons qui vous semblent présenter des difficultés potentielles lors de l’enseignement. Accordez 30 minutes aux groupes pour développer leur leçon et ensuite demandez à deux d’entre eux d’en faire la démonstration. Les autres groupes sont invités à présenter leurs leçons en fonction de l’emploi du temps de la formation.



Le travail que vous venez d’enseigner dans les leçons de démonstration fait appel aux mêmes techniques que celles que nous avons discutées dans la section sur les caractéristiques d’un bon enseignant. Cela signifie que vous devez vous-même assimiler ces connaissances aussi bien que les enseigner aux enfants. Après cette leçon, jouez à un jeu du CAE.
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Psychologie du développement Réviser la 1ère journée. Voir Annexe III. Objectifs Aider les participants à comprendre les étapes que leurs élèves traversent afin de pouvoir les aider à se développer et à mûrir.



Cours et discussion ouverte.



Aider les élèves à comprendre certaines notions de psychologie utilisées dans l’élaboration du programme.



La pyramide des besoins humains de Maslow Selon le psychologue américain Abraham H. Maslow, tous les êtres humains ont une hiérarchie des besoins.4 Si les besoins d’un niveau donné de la pyramide ne sont pas remplis, une personne ne pourra pas satisfaire ceux situés au niveau immédiatement supérieur. Selon Maslow, une fois que ces premiers besoins sont satisfaits, ils ne sont plus autant valorisés que s’ils n’étaient pas satisfaits. Par exemple, si une personne dispose de nourriture et d’eau en suffisance et d’un abri adéquat, elle ne valorisera pas ces choses et aura plutôt des besoins d’appartenance (être aimée) ou le besoin de se sentir bien dans sa peau (estime de soi). Toutefois, l’expérience montre que les gens cherchent à satisfaire les besoins des niveaux supérieurs même si ceux qui sont au niveau inférieur ne sont que partiellement satisfaits. En éducation à la paix, l’objectif est d’aider les gens à progresser vers les niveaux supérieurs, à la rencontre de l’accomplissement personnel, car c’est à ce niveau que les personnes œuvrent plus en faveur de la paix du point de vue de la transformation.



Accomplissement personnel



Estime Appartenance Sécurité



Besoins physiologiques : manger, boire, s’abriter, sexe



4



Abraham Maslow, Motivation et Personnalité, New York, N.Y., Harper & Row, 1954.
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Niveau 1 Les besoins nécessaires à la survie d’une personne se trouvent au niveau le plus bas (nourriture, eau, abri et besoin physiologiques).



Niveau 2 Les besoins de sécurité se trouvent au deuxième niveau. Dans le langage de Maslow, il s’agit de la sécurité affective (le besoin d’être aimé), mais dans le cadre d’un conflit ou dans un contexte d’après-conflit, il s’agit aussi de la sécurité physique, c'est-à-dire de la sûreté. Une expérience a été faite avec des bébés singes. Deux bébés singes ont reçu des « mères » artificielles. L’une d’entres elles était faite de fils de fer et disposait d’un biberon de sorte que le bébé pouvait s’alimenter. La deuxième mère était aussi en fils de fer mais était couverte de fourrure et avait des bras qui pouvaient caresser le bébé (elle disposait aussi d’un biberon pour que le bébé s’alimente). Bien que les deux bébés singes aient reçu suffisamment de nourriture, le premier bébé singe est mort. Pourquoi ? Parce qu’il n’avait pas la sécurité affective dont il avait besoin (l’amour dont il avait besoin). Un triste exemple humain est celui des enfants orphelins de Roumanie qui passaient toute la journée dans des petits lits où des biberons y avaient été simplement placés. Les enfants n’étaient jamais caressés ou bercés, et par conséquent, souffrent d’un profond retard mental et affectif.



L’un des meilleurs traits des cultures traditionnelles, en ce qui concerne la manière dont les enfants sont élevés, est exprimé par le fait que les enfants sont tout le temps portés par leur mère ou une autre personne plus âgée. De cette façon, les enfants sentent la chaleur d’une autre personne et se sentent en sécurité.



Niveau 3 Une fois que les êtres humains se sentent en sécurité, ils considèrent appartenir à un groupe. Dans certaines cultures, cela est formalisé par un rite d’initiation ou un enseignement portant sur le groupe auquel ils appartiennent. Parfois, ces groupes sont utilisés pour diviser les gens au moyen d’une comparaison entre plusieurs groupes, et beaucoup d’entre nous apprend à craindre ou à haïr un autre groupe. Cela ne signifie pas que les groupes en tant que tels sont une mauvaise chose. Cela veut dire, qu’en tant qu’adultes, nous avons la responsabilité de ne pas les utiliser de cette manière. Rappelez-vous que le groupe auquel nous appartenons grandit au fur et à mesure que notre connaissance du monde se développe. Un petit enfant appartient à un groupe qu’il connaît comme étant sa famille. Le deuxième groupe pourrait être celui de la communauté proche (voisins, village ou famille élargie). Le prochain groupe pourrait être le groupe d’âge, la tribu ou le clan, un groupe géographique. Ensuite, il pourrait y voir une identité nationale ou continentale (africaine, asiatique, européenne et américaine). Parfois, les gens en viennent à comprendre vraiment qu’ils appartiennent au groupe de l’humanité (les citoyens du monde).
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Niveau 4 À mesure que nous évoluons, nous apprenons à mieux nous connaître. Nous savons que nous faisons partie d’un groupe mais prenons, en même temps, conscience que nous ne sommes pas similaires aux autres membres du groupe. Au fur et à mesure que nous comprenons que nous sommes spéciaux ou uniques, nous développons un sentiment d’estime de soi. C’est à ce moment que nous commençons à nous comprendre nous-mêmes et à nous sentir bien dans notre peau. Les personnes qui ne se sentent pas bien dans leur peau sont souvent malheureuses, nerveuses ou frustrées et projettent ces sentiments sur les autres. C’est au niveau 4 que nous commençons à apprécier les différences chez les autres. Qu’il serait ennuyeux si tout le monde se ressemblait ! La diversité culturelle signifie accepter les autres groupes tout en sachant qu’ils ont les mêmes droits que nous, et que ce sont des êtres humains qui appartiennent à un autre groupe et qu’ils sont uniques et spéciaux. Niveau 5 Le niveau le plus élevé dans la hiérarchie de Maslow révèle que lorsque nous nous sentons à l’aise avec nous-mêmes et que nous comprenons le monde qui nous entoure, nous cherchons à devenir de meilleures personnes. Cela va au-delà de l’acceptation des autres - c’est véritablement comprendre que les ressemblances et les différences font de nous les meilleures personnes possible. C’est ici que nous comprenons et acceptons la responsabilité de nos actes, que nous comprenons les règles de l’éthique et les respectons, et où le bien-être des autres compte à nos yeux parce que nous comprenons que nous ne font qu’un sur cette planète. Il est alors facile de comprendre qu’en éducation à la paix, nous enseignons aux enfants de faire un effort en vue de s’accomplir personnellement et de ne pas simplement dire que l’éducation à la paix est une bonne chose.
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Théorie de l’éducation Objectifs Aider les enseignants à comprendre les éléments théoriques du programme.



Cours.



Fournir aux enseignants certaines connaissances sur le développement du programme. Encourager les enseignants à comprendre le processus du développement de l’éducation à la paix.



Dans certains endroits du monde, une éducation formelle pour l’élite existe depuis des siècles. L’éducation des masses pour scolariser de grands secteurs de la population n’est pas une tradition très ancienne. Les écoles telles que nous les connaissons ont évolué au fur et à mesure que les sociétés changeaient et avaient besoin de travailleurs possédant de nouvelles connaissances que l’éducation traditionnelle ne pouvait pas leur apporter (les parents enseignaient leurs enfants). Les écoles sont maintenant perçues comme les fournisseurs d’une éducation générale qui comprend la socialisation de l’élève en plus de la formation pour atteindre l’indépendance économique. Cette éducation générale comprend les connaissances, les compétences et les valeurs qui sont nécessaires pour vivre. Cependant, quelque fois, les valeurs ne sont pas toujours celles de la culture d’où proviennent les enfants et ceci peut aliéner les rapports entre les enfants et les parents. Il est important que ces derniers comprennent ce que l’école enseigne et se sentent accueillis dans la communauté scolaire. Cela fait partie d’une approche de l’éducation basée sur les droits. Il se peut que vous deviez discuter avec les participants du fait que les écoles (telles que nous les connaissons) n’ont peut-être pas fait partie intégrante de leur culture, mais que toutes les cultures ont toujours éduqué leurs enfants. Des écoles pour éduquer tous les enfants ont été établies parce qu’elles sont un moyen utile de les préparer à « s’intégrer » dans le monde moderne. Les écoles sont maintenant considérées comme des institutions qui socialisent : (aux côtés de la famille, de la religion et de la communauté). C’est en partie la raison pour laquelle nous enseignons l’éducation à la paix dans les écoles. Nous enseignons une forme de socialisation. De nombreux parents comprennent que les écoles sont des institutions qui socialisent même s’ils n’ont, eux mêmes, pas fréquenté l’école. Parfois, ils ne sont pas d’accord avec les valeurs de socialisation qui y sont enseignées ou ont peur des nouvelles idées qui accompagnent l’évolution de la société (dans une certaine mesure, nous en avons tous peur). C’est la raison pour laquelle certains parents ne veulent pas envoyer leurs enfants à l’école ou pourquoi, dans certains cas, les garçons sont autorisés à y aller mais pas les filles. Lorsque vous discutez de ceci avec les parents dans votre communauté, rappelez-leur que s’il est important que les garçons aillent à l’école car ils auront à s’occuper de leurs familles quand ils auront grandi, les filles, elles, se préparent
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à être des mères et sont les premières enseignantes de leurs enfants. Si elles sont instruites, alors les enfants de la seconde génération seront également instruits. C’est de cette façon qu’un pays et une société peuvent être reconstruits. Les enseignants doivent être conscients du fait que ce qu’ils enseignent et la façon dont ils enseignent peuvent être des concepts nouveaux pour la société en général et pour les parents et les collègues en particulier. Une éducation basée sur les droits exige que tous les enseignants enseignent en utilisant une attitude et une méthodologie fondées sur les droits de l’homme, et qu’ils enseignent aussi le contenu des droits. Beaucoup des valeurs inhérentes à un système scolaire ne sont pas les valeurs traditionnelles de la société, mais plutôt celles qui sont perçues comme ayant de la valeur pour le futur de la société. C’est ainsi car, aujourd’hui, les écoles guident la société sans pour autant toujours la refléter. Les écoles cherchent à préparer les enfants pour l’avenir tandis que la société se tourne vers le passé, les traditions, la culture et l’éthique sociale. Le système scolaire, en général, et l’éducation à la paix, en particulier, reposent sur les fondements philosophiques des droits humais et sont fondés sur une série de théories. Celles-ci font partie de la théorie de l’éducation et de la psychologie du développement mental.



Théorie du programme scolaire Le Programme d’éducation à la paix est un programme en spirale dans lequel les concepts sont conçus à partir d’exemples concrets. Il s’agit de la même base qui est utilisée pour développer la plupart des programmes scolaires. Selon la théorie du développement, les enfants sont initialement centrés sur eux mêmes et ne comprennent que petit à petit leur place dans le monde. Leur manière d’apprendre commence donc par l’apprentissage d’eux-mêmes. Celui-ci s’élargit ensuite pour englober leur univers. En outre, les enfants doivent apprendre les mêmes concepts au fur et à mesure que leur développement cognitif et leur niveau de compréhension se développent. Ainsi, en éducation à la paix, certains domaines de connaissances sont enseignés chaque année, mais en utilisant différentes activités et un degré de discussion et de réflexion plus approfondi dans les classes Un programme scolaire ne se limite pas à la façon dont la connaissance est organisée à l’intérieur d’un sujet, mais comprend aussi toutes les choses qui sont enseignées à l’école ou au sein des centres d’apprentissage : celles que nous comptons enseigner et celles que nous ne voulons pas enseigner. [Par exemple, si nous employons la punition corporelle, les enfants retiendront que si vous êtes plus grand et plus fort, il est normal de se battre ou de punir ceux qui sont plus petits ou moins puissants. En réalité, nombreux sont ceux qui y croient – d’où le nombre de conflits que nous avons dans le monde]. Les concepts sont développés en donnant beaucoup d’exemples pour former une idée; les idées sont ensuite groupées pour former une généralisation. Les généralisations
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similaires sont groupées pour former un concept. Il faut des milliers d’exemples (éléments de données) pour former un concept. Concept



Généralisations Les généralisations (« sous concepts ») sont validées et les groupes de généralisations forment ensemble un concept



Idées Les idées doivent être catégorisées dans des « groupes similaires » et les généralisations sont élaborées à partit des données d’origine



Données/ expérience/ information Une masse de données est nécessaire avant que le groupement des idées n’ait lieu



Par exemple, comment un enfant forme-t-il le concept d’ « animal ». Un petit enfant voit une chèvre et son parent dit, « Regarde, une chèvre ». La prochaine fois, l’enfant voit une vache qui, pour lui ou elle, a la même apparence que la chèvre : elle a quatre jambes, une queue, deux oreilles, deux cornes, et l’enfant dit, « Regarde, une chèvre ». « Non », dit le parent, « c’est une vache ». La prochaine fois, l’enfant voit un chien… De combien de temps a besoin l’enfant pour former le concept d’animal. Pensez aux girafes, éléphants, zèbres et porcs-épics. Comment les enfants élargissent-il leurs généralisations pour y inclure ces animaux de sorte qu’ils développent un véritable concept d’animal ? L’exemple de l’« animal » est un concept concret car on peut voir les éléments du concept. Les concepts abstraits tels que l’amour, la justice, la paix et l’unité sont beaucoup plus difficiles à comprendre car il s’agit d’attitudes et de valeurs plutôt que de choses que nous pouvons voir et toucher.
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En éducation à la paix, puisque vous cherchez à développer et à changer les attitudes et comportements, il est nécessaire de dire aux enfants pourquoi ils font une chose particulière car vous voulez établir un lien entre l’exemple et le concept. De manière générale, il est entendu qu’en éducation les connaissances et compétences enseignées trouvent leur renforcement conceptuel dans le monde réel. Il est donc entendu qu’il y aura un transfert des connaissances du spécifique au général. Cela n’est pas toujours le cas. La plupart d’entre nous le constate dans la vie de tous les jours. Apprendre le nom des rivières d’un pays ne signifie pas nécessairement que nous saurons quelle rivière nous sommes en train de traverser à un moment particulier. Même si nous avons appris à additionner en mathématiques, cela ne signifie pas que nous pouvons nécessairement additionner la somme de nos dépenses dans un magasin lorsque nous achetons plusieurs articles, à moins que nous ayons eu l’occasion de nous exercer. Dans beaucoup de sujets scolaires, le transfert des connaissances est assuré au sein même du sujet car il sert de base pour le prochain « bloc » de connaissances. Cependant, le transfert n’est pas souvent utilisé entre les sujets. En éducation à la paix, il ne suffit pas d’espérer qu’il y aura un transfert d’information ou d’attitude d’une leçon particulière au reste de la vie de l’enfant. Nous devons essayer de faire en sorte que cela arrive. Le renforcement du programme en « spirale » est plus évident en éducation à la paix que dans la plupart des autres sujets. Nous disposons de preuves indiscutables qui montrent que les enfants n’effectueront pas nécessairement un transfert de connaissances. Cela est particulièrement vrai lorsqu’il n’y a pas de soutien au sein de la société pour les informations. C’est pourquoi le Programme d’éducation à la paix dispose d’un Programme communautaire et d’un Programme de sensibilisation du public.



Que feriez vous si vous vous trouviez dans une pièce sans fenêtres et ne pouviez pas trouver la porte tellement le feu et la fumée sont intenses ? Vous connaissez tous les notions fondamentales de la physique vous permettant de sauver votre vie. [Une des notions fondamentales de la physique est que l’air chaud monte. Si les gens savent cela, alors ils devraient être en mesure d’appliquer cette connaissance et de comprendre que l’air au niveau du sol est sans fumée].



Après la pause-déjeuner, jouez à un jeu du CAE.
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Le micro-enseignement du CAE Objectifs Aider les participants à comprendre les activités et la structure qui les sous-tend.



Travail en petits groupes.



Aider les participants à se familiariser avec les activités et la manière de les entreprendre. Maintenant, deux des petits groupes font la leçon. Assurez-vous que les groupes ont compris que les leçons sont conçues pour explorer la question « Qu’est-ce qui arriverait si… » Rappelez aux autres participants qu’ils doivent réagir à l’enseignement comme s’ils étaient des enfants. Distribuez les fiches d’analyse du micro-enseignement aux participants (Annexe II)



Ces leçons ne sont pas conçues pour éliciter la bonne réponse : il s’agit de jeux pour montrer ce qui arrive vraiment. Il en est de la sorte pour montrer aux apprenants comment ils répondent et comment ils peuvent s’améliorer. Il est important que les apprenants « intériorisent psychologiquement » les nouvelles connaissances et compétences ; c’est pourquoi, tous les apprenants doivent participer à la leçon. Ne choisissez jamais un petit groupe pour démontrer un jeu ou une activité tout le monde doit être impliqué. Vérifiez à quel point les enseignants ont suivi le plan de la leçon et la mesure dans laquelle ils/ elles le comprennent. Étudiez également leurs compétences de base en matière d’enseignement, y compris leur travail au tableau, la manière dont ils/ elles observent la classe, s’il démontrent un parti pris lorsqu’ils/ elles choisissent un élève pour répondre aux questions, leur capacité à écouter, avec quelle clarté ils/ elles communiquent ainsi que le niveau d’élocution qu’ils/ elles utilisent. À la fin de la leçon, sondez l’opinion du groupe entier – de ceux qui ont donné la leçon et de ceux qui l’ont reçue. Ensuite, donnez votre propre opinion. N’oubliez pas de commenter sur ce que les enseignants ont bien fait et sur ce qu’ils/ elles ont moins bien fait.
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Communication efficace (écouter) Objectifs Aider les enseignants à comprendre l’importance d’une communication efficace.



Travail en groupes de deux.



Aider les enseignants à améliorer leurs propres compétences de communication. Mettez les participants deux par deux de façon à ce qu’ils soient avec des gens qu’ils ne connaissent pas.



Écouter Écouter est la chose la plus importante dans la communication. Il faut que la personne qui écoute montre de l’intérêt, qu’elle écoute ce qui est dit et qu’elle soit capable de clarifier les points et de résumer l’information.



Appelez les uns A et les autres B. Accordez aux « A » cinq minutes pour raconter une histoire (cette dernière peut porter sur leur enfance ou sur quelque chose qui s’est produit dans leur vie). Accordez ensuite cinq minutes aux « B » pour raconter la leur. Personne ne peut prendre de notes, mais chacun peut poser des questions. Demandez à quelques « A » de répéter au groupe dans son ensemble les histoires racontées par leurs partenaires. Demandez à ces derniers si elles sont correctes. Faites la même chose avec les « B » et demandez aux « A » si les histoires sont correctes.



Quels sont les éléments d’une bonne écoute ? En tant qu’enseignants, vous devez savoir écouter; autrement vous ne saurez pas si les apprenants comprennent. L’apprentissage se révèle dans ce qui est dit et dans les questions qui sont posées par les apprenants. Cela signifie que les apprenants doivent avoir l’occasion de discuter, pas seulement de répéter ou de mémoriser l’information. En outre, il est très important d’écouter sans parti pris et avec une honnêteté émotionnelle en éducation à la paix car les enseignants sont des modèles pour l’éducation à la paix. Après la session, jouez à un jeu du CAE
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Théorie du développement (développement intellectuel) Réviser la 2ème journée. Voir Annexe IV Comme toute autre sujet ou domaine du programme scolaire, l’éducation à la paix s’intéresse au développement intellectuel. Toutefois, en éducation à la paix, il est important de comprendre comment ces divers domaines du développement s’accordent. Benjamin Bloom5 a développé plusieurs hiérarchies. Le diagramme ci-dessous montre la hiérarchie de l’apprentissage (développement cognitif). Les enfants se développent sur le plan cognitif tout comme sur le plan physique, émotionnel et social. Cette taxonomie est hiérarchique. Ceci signifie que les niveaux inférieurs de l’apprentissage doivent précéder les niveaux supérieurs. Comme au sein d’autres hiérarchies, les gens ne se développent pas de manière « uniforme » ; elles glissent plutôt entre les niveaux selon la situation. La taxonomie de Bloom est utilisée dans les activités du programme - au sein et entre les domaines conceptuels.



Évaluation



Synthèse Analyse



Application Compréhension



Connaissance



La taxonomie est habituellement représentée en triangle pour indiquer le temps et l’effort requis par chaque domaine au cours de l’apprentissage. Autrement dit, nous avons besoin d’un ensemble de connaissances oud d’informations pour comprendre en général, ou bien comprendre un nouveau sujet avant de l’appliquer, etc. Dans le cas de nombreux sujets scolaires, nous nous contentons juste de donner aux enfants les connaissances nécessaires dans l’espoir qu’ils les appliqueront. 5



B. S. Bloom, (ed.) Taxonomie des objectifs éducatifs: La classification des buts éducatifs: Volume I, Domaine cognitif. New York /Toronto, Longmans, Green, 1956.
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L’apprentissage machinal reste la méthode de transmission de base des connaissances. Parfois, l’application des connaissances se fait automatiquement grâce à la manière dont le programme scolaire est organisé. Les personnes apprennent à lire et ensuite lisent tout en apprenant au sujet d’autres matières ou pour le plaisir ; elles ne lisent pas simplement pour s’exercer à la lecture. Toutefois, si cette méthode est la seule que nous utilisions pour enseigner, les apprenants ne pourront alors jamais répondre à une nouvelle situation car ils devront toujours se référer à une solution ou à une connaissance acquise. Ils/ elles ne peuvent pas penser pour eux(elles)-mêmes et lorsque cela se produit, ils/ elles peuvent être facilement manipulés. Nous voyons souvent des enfants échouer parce qu’ils n’ont pas compris comment appliquer les connaissances ou ne comprennent pas qu’ils sont supposés les appliquer. Dans d’autres cas, ils possèdent les connaissances (par exemple, ils peuvent répondre aux questions d’examen), mais ne comprennent pas ce qu’ils sont en train de faire. Lorsque ce type de situation se produit, les gens oublient ce qu’ils ont appris très vite parce les connaissances qu’ils ont acquises n’ont pas de sens à leurs yeux. Exemple: Comment trouver l’aire d’un triangle ? Quelle est la formule ? (1/2 de la longueur x la largeur) Pourquoi est-ce la formule ? (Parce qu’un triangle est la moitié d’un rectangle). Les enfants qui ne comprennent pas qu’un triangle est la moitié d’un rectangle devront apprendre la formule, et s’ils l’oublient, alors ils ne parviendront pas à déterminer l’aire d’un triangle. Enseigner n’est pas la même chose qu’apprendre. Vous pouvez enseigner, mais vous ne pouvez pas savoir si l’enfant a appris. L’apprentissage se fait lorsque l’élève peut comprendre l’information, appliquer les connaissances et les utiliser dans la vie de tous les jours, et analyser et synthétiser l’information pour créer de nouvelles idées. En éducation à la paix, il ne suffit plus de posséder des connaissances concernant la paix et le comportement constructif, nous voulons que les enfants les appliquent dans leur vie quotidienne. Cela signifie que chaque fois que nous enseignons l’éducation à la paix, nous essayons d’aider les enfants à comprendre, à appliquer, à analyser et à évaluer leurs situations afin qu’ils puissent proposer des alternatives constructives à la violence.
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Théorie du éthique)



développement



(développement moral



ou



Il est de même important d’examiner le développement éthique des enfants vu que l’éducation à la paix repose sur une base éthique ou morale solide. Il ne faut pas espérer que les enfants obéissent simplement parce qu’on leur a dit de le faire. Tout au plus ils obéiront en votre présence, mais désobéiront presque certainement en votre absence. Combien d’adultes connaissez vous qui, lorsque personne ne les voit, désobéissent aux règles sur le plan éthique ? Un exemple courant pour les enseignants est celui des enfants qui se rebellent pour voir ce qui se produira s’ils le font. Il s’agit d’une étape dans le développement des enfants : ils expérimentent avec les limites de la vie pour voir ce qui arrivera. Autrement dit, ils veulent savoir quelle sera la punition. N’oubliez pas que toute punition violente communique aux enfants le message que l’éducation à la paix n’est pas à prendre au sérieux. En outre, vous devez garder à l’esprit que les enfants verront la preuve autour d’eux, au sein de leur communauté, que la violence est acceptable: les vidéos, le comportement parental, les combats, les guerres et le glamour souvent associés aux « héros » violents. Pour renforcer l’idée que le comportement éthique est celui qu’il faut s’efforcer d’adopter, il est nécessaire de comprendre les niveaux de l’acquisition de l’éthique. Tout comme il faut que l’enseignant (et l’école) soit constant en ce qui concerne le haut niveau d’éthique.



La hiérarchie morale de Kohlberg Lawrence Kohlberg6 a développé ses théories sur base des travaux de Piaget portant sur le développement des enfants (spécialement leur développement moral). Kohlberg s’est penché sur les étapes du développement éthique et sur la façon dont celles-ci reflètent les étapes du développement intellectuel. Chaque étape reflète un changement dans la perspective sociale et morale de l’individu. Il n’est pas possible de sauter ces étapes, mais on peut aider les gens à les traverser et les guider vers les niveaux supérieurs. Pré-conventionnel [Étape 1]. Il s’agit de l’étape où les individus sont égocentriques et peuvent seulement voir le monde de leur point de vue. (C’est le niveau de l’absence des règles). On obéit aux règles parce qu’elles sont appuyées par la punition et on agit afin d’éviter les conséquences physiques de ses actions. L’enfant est égocentrique et s’attend à ce que tout le monde dans son univers soit là pour lui/ elle.



Demandez aux participants « Quelle est la première chose qu’un enfant apprend en arrivant à l’école ? » Permettez une discussion, mais faites remarquer que les enfants n’apprennent pas à lire; la première chose qu’ils apprennent est de s’asseoir sagement et d’obéir aux règles de l’école ou de la classe. C’est pour cela que les enfants posent des problèmes de discipline, ils ont besoin de tester si les « règles » sont réelles.



Pré-conventionnel [Étape 2]. Bien que toujours égocentrique, l’individu comprend qu’il y a action et conséquence et que cela fonctionne dans les deux sens. Une mauvaise action peut être punie et une bonne action récompensée. Pour une personne qui se situe à ce niveau, il s’agit de savoir ce qu’elle 6



Adapté de Robert N. Barger, Ph.D. University of Notre Dame, Notre Dame, Ind. Copyright 2000.
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peut gagner en commettant un acte particulier. À ce niveau, les gens choisissent de faire la bonne chose car elles peuvent en en tirer des avantages (pour elles-mêmes). Les choses sont correctes uniquement parce qu’elles conviennent à l’individu. Conventionnel [Étape 3]. C’est à cette étape que les individus comprennent que certaines règles existent dans leurs propres groupes ou communautés et qu’elles sont nécessaires pour le fonctionnement du groupe. À cette étape, les individus s’identifient aux règles et y obéissent scrupuleusement (parce qu’ils font partie du groupe). Ainsi, les actions sont déterminées par ce que les personnes autour d’eux perçoivent comme étant « bonnes ». Lorsque les enfants comprennent qu’il y a des règles, ils supposent que ces dernières sont absolues, c’est-à-dire qu’elles ne peuvent pas être violées ou changées en aucune façon. Certains adultes restent figés à cette étape, particulièrement ceux qui possèdent des valeurs et des croyances enracinées. Cependant, adultes comme enfants cherchent à savoir si les règles sont absolues et tentent d’enfreindre les lois sans se faire prendre. De là découle le sentiment que, si nous ne sommes pas pris en flagrant délit, cela veut dire que nous n’avons pas violé les règles car si celles-ci étaient vraiment absolues, alors nous ne serions pas en mesure de les violer sans se faire attraper ! En d’autres termes, la responsabilité de respecter les règles appartient à la personne qui surveille ou veille à leur respect. Cela se caractérise généralement par une telle attitude « si je ne suis pas attrapé, c’est que je ne suis pas coupable ». La plupart d’entre nous reconnaît cette étape. Toutefois, de nombreuses personnes ne dépassent pas cette étape dans certains domaines de leur vie. En milieu scolaire, les enfants savent que des règles existent et, au fur et à mesure qu’ils grandissent, les mettent à l’épreuve pour voir si elles sont constantes et cohérentes. Il s’agit d’une étape normale du développement. Du point de vue de l’enseignant, cela signifie que, chaque fois qu’un enfant enfreint les règles, il/ elle doit constater qu’elles ont été violées et discipliner en conséquence. Comme les enfants ne sont pas à l’origine des règles (elles leur sont imposées), ils ne sont aucunement responsables de s’y plier; l’autorité (l’enseignant) en a toute la responsabilité. Demandez aux participants s’ils peuvent penser à des exemples. Demandez-leur de partager quelques exemples avec le groupe et lancez la discussion sur la façon dont une telle situation pourrait être évitée ou surmontée.



Conventionnel [Étape 4]. À cette étape, l’individu comprend que la société dans son ensemble possède certaines « règles ». C’est le stade où les individus sont « des membres responsables de la société » et où ils agissent selon leur rôle au sein de celleci.



Post-conventionnel [Étape 5]. À cette étape, les individus agissent selon les « principes qui régissent les règles ». Ils comprennent que les « règles » peuvent être modifiées en fonction d’une situation particulière, mais que ces
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changements sont toujours faits en accord avec la « justice » inhérente dans le sens le plus large. À cette étape, les enfants commencent à se sentir responsables de respecter les règles. Ils s’en remettent encore à une « autorité » plus élevée lorsqu’ils ne peuvent pas résoudre un conflit, mais ils sont capables de discuter des règles entre eux. Ils ont compris pourquoi les règles existent, notamment pour rendre la vie plus facile. Ils comprennent le principe justifiant les lois et savent ainsi quelles règles peuvent être modifiées sans enfreindre le principe même de la loi. Cela exige une capacité analytique élevée et un grand sens éthique (ce qui est vraiment juste pour tous). Exemple: Certains garçons veulent jouer au football, mais comme ils n’ont que 45 minutes de recréation, ils n’ont pas suffisamment de temps pour jouer les deux mitemps de 45 minutes chacune. Ils pourraient changer deux règles : la première concerne la durée du jeu et l’autre le fait que chacune des deux équipes pourrait jouer des deux cotés du terrain. Laquelle des deux règles est la plus appropriée à modifier ? Il s’agit de celle portant sur la durée du jeu car elle ne porte pas atteinte à l’équité Post-conventionnel [Étape 6]. Cette étape représente la conclusion logique mais ne dispose d’aucune preuve empirique à l’appui (comme c’est le cas pour les autres cinq étapes) [en d’autres termes, il n’existe pas de preuves visibles]. À cette étape, toutes les actions se basent sur le raisonnement des principes de justice éthique à partir desquels les lois morales dérivent. Les principes de la Déclaration universelle de droits de l’homme sont situés à ce niveau car ils déclarent que certains éléments de la moralité sont plus grands que toute société ou toute culture et qu’ils sont communs à tous les êtres humains. C’est à ce stade qu’un individu agit de manière « correcte » car c’est juste au niveau universel et ses actions sont comptables avec ce principe. À cette étape, les individus ont atteint un niveau de compréhension de la moralité et vivent selon ce principe parce qu’ils ont intériorisés les règles éthiques et comprennent que c’est la « bonne » manière de vivre. Il s’agit d’un niveau très élevé qui n’est souvent pas atteint par beaucoup de personnes. Cependant, c’est vers cette étape que nous essayons de guider les enfants à travers l’éducation à la paix.
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Postconventionnel (conscience guidée par les principes) Post-conventionnel (raisonnement basé sur les principes)



Conventionnel (ce que la société définit comme correct) Conventionnel (ce qu’un groupe définit comme correct)



Pré-conventionnel (intérêts immédiats) Pré-conventionnel (égocentrique)



Demandez aux participants où ils se placent eux-mêmes par rapport à la hiérarchie morale de Kohlberg. Personne ne se développe de la même façon et de nombreux adultes réagissent différemment à ces niveaux selon la situation. Exemple: voler, que ce soit à travers l’escroquerie, le cambriolage ou l’extorsion, est contraire à la « loi » dans toutes les cultures et religions. Bien que ce soit contraire à toutes les lois, les gens continuent à voler et justifient souvent cet acte à eux-mêmes pour pouvoir se dire qu’ils n’ont rien fait de mal. Si vous prenez du papier de ce cours et vous l’utilisez dans un autre but, c’est un vol. Beaucoup de gens diront : « Oh, mais ces gens sont riches et je n’ai rien ». Se recycler comme un réfugié (se faire passer pour un nouveau venu) c’est voler, prendre des rations de nourriture et les vendre pour acheter du khat (pour mâcher) ou de l’alcool c’est voler (à votre propre famille). Beaucoup de gens qui font ces choses se considèrent comme des personnes bien. À quelle étape de la hiérarchie se trouvent-elles? Le niveau supérieur de la hiérarchie morale de Kohlberg correspond au niveau supérieur de la hiérarchie de Maslow. Le Programme d’éducation à la paix pour les écoles cherche à prendre en compte toutes ces théories du développement ainsi que les capacités cognitives, le niveau de développement conceptuel et celui du développement moral des enfants. Vous devez êtes conscient de tous ces facteurs lorsque vous examinez le programme et avant de substituer d’autres leçons à celles-ci.



36



Il est important d’aider les enseignants à comprendre qu’ils ne peuvent pas s’attendre à ce qu’un enfant atteigne un niveau supérieur à celui que permet son niveau de développement. En même temps, ils doivent encourager l’enfant à atteindre le niveau suivant de la hiérarchie.



S’adapter aux différents niveaux dans la classe Objectifs Aider les participants à comprendre comment communiquer efficacement avec les différents niveaux dans la classe.



Dressez une liste des caractéristiques d’une classe d’enfants de 1ère année primaire (comment ils lisent, s’ils peuvent écrire de façon indépendante, les types de comportements) qui doivent être pris en compte lorsqu’on leur fournit un enseignement.



Travail en petits groupes.



Demandez aux participants de travailler en groupes de cinq (avec les gens avec lesquels ils n’ont jamais travaillé avant).



Créez une liste des caractéristiques qui doivent être prises en compte pour une classe de 6ème année primaire.



Comparez les listes.



Créez maintenant une liste des stratégies que vous utiliseriez pour enseigner à des groupes différents en prenant en compte leurs différents acquis et expériences distinctes.



Gardez à l’esprit le travail déjà accompli : les caractéristiques d’un bon enseignant et la nécessité d’associer les enfants qui partagent le même passé ou des expériences similaires afin de leur permettre de relier l’information qu’ils possèdent déjà.



Si vous n’avez pas beaucoup de temps, demandez à chaque groupe de cibler un seul type de public de sorte à ce que tous les groupes analysent l’ensemble des publics cibles.



Dessinez la matrice ci-après et demandez aux groupes de la remplir. [Ou bien vous pouvez la préparer comme copie à distribuer]
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Année Durée de la leçon Niveau du langage Capacité lecture



de



Capacité d’écriture Niveau de compréhension Compétences mémoire



de



Compétences d’écoute Concentration



Analysez les niveaux par rapport aux attentes scolaires pour cette année. Le niveau du langage devrait examiner le vocabulaire utilisé par les enfants, s’ils emploient des phrases complètes lorsqu’ils parlent, s’ils comprennent le langage qu’ils utilisent. La capacité de lecture devrait examiner les procédés qu’ils utilisent (phonétique, mots à vue, indices contextuels, indices de configuration, etc.) et s’ils peuvent lire à leur niveau (peuvent-ils lire les manuels scolaires ?). Les enfants peuvent-ils écrire correctement ? Les lettres et les mots sont-ils bien formés ? Peuvent-ils recopier correctement ce qui est écrit au tableau ? Peuvent-ils euxmêmes composer des phrases et des histoires ? Peuvent-ils épeler correctement ? Est-ce que les enfants comprennent le contenu de leurs leçons ou le mémorisent-ils ?



Posez ces questions pour guider discussions de groupes. Si participants ne connaissent pas réponses, cela indique bien qu’ils peuvent pas offrir une éducation qualité.



Est-ce que les enfants se concentrent ou sont-ils perturbateurs? Pendant combien de temps se concentrent-ils ?



les les les ne de



Aidez les participants à voir que cette connaissance de leurs élèves est essentielle pour un enseignement efficace.
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Il existe d’importantes disparités même au sein d’une même classe. Vous enseignez aux enfants et non pas aux niveaux ou aux classes ou aux sujets. Chaque année présente une corrélation entre l’âge et la classe afin de limiter les différents niveaux de développement sans pour autant les éliminer. Si vous souhaitez enseigner avec succès à des niveaux différents, vous devez connaître chaque enfant dans la classe. Si vous enseignez à des classes nombreuses ou avez des classes différentes d’enfants dans des disciplines différentes, vous devrez faire un effort supplémentaire pour connaître les niveaux de compréhension des enfants. N’oubliez pas qu’il est de votre responsabilité de vous assurer que l’enfant apprend. Les leçons basées sur des activités sont particulièrement utiles et efficaces avec les différents niveaux dans la classe car l’une ou l’autre partie de l’activité permet à chaque enfant de participer ou de contribuer et de ce fait d’apprendre. En outre, le travail en groupes permet de satisfaire les besoins des différents niveaux comme les enfants apprennent les uns des autres en discutant ensemble. Il est possible de formaliser cela en demandant aux enfants de travailler en groupes de deux ; l’un des deux enfants comprendra clairement l’activité et pourra l’expliquer et la faire comprendre à l’autre. En éducation à la paix, les sessions de discussion pendant la leçon sont conçues pour aider les enfants à apprendre en s’écoutant les uns les autres, en contribuant aux idées des autres et en travaillant ensemble. Cela encourage la coopération et aide à satisfaire les besoins des différents niveaux dans la classe. S’adapter aux groupes cibles et enseigner ensuite le groupe spécifique peut se résumer comme suit : • AER : Annoncez ce que vous allez enseigner, (par exemple, créez un point focal pour le groupe); ensuite enseignez au groupe; enfin racontez-leur ce que vous venez de leur enseigner (révision). • Le lien entre la nouvelle matière/ information et la compréhension qu’en a déjà le groupe. Si vous parlez aux enfants âgés de 8-9 ans, assurez-vous que l’information que vous leur transmettez est en accord avec ce qu’ils savent déjà (et non pas avec ce que vous pensez qu’ils savent ou ce qu’ils devraient savoir). • Les expériences de la classe doivent être prises en compte et utilisées pour rendre l’apprentissage plus significatif. Utilisez des exemples de leur propre vie. Rappelez-vous que, puisqu’ils amènent leurs expériences du passé à leur nouvelle expérience, les enfants interpréteront les choses de façons très différentes à moins que vous ne soyez très spécifique.
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Le micro enseignement du CAE Objectifs Aider les participants à comprendre les activités et la structure qui les sous-tend.



Travail en petits groupes.



Aider les participants à se familiariser avec les activités et la manière de les entreprendre.



Maintenant, deux des petits groupes font la leçon. Assurez-vous que les groupes ont compris que les leçons sont conçues pour explorer la question « Qu’est-ce qui arriverait si… » Rappelez aux autres participants qu’ils doivent réagir à l’enseignement comme s’ils étaient des enfants.



Ces leçons ne sont pas conçues pour éliciter la bonne réponse : il s’agit de jeux pour montrer ce qui arrive vraiment. Il en est de la sorte pour montrer aux apprenants comment ils répondent et comment ils peuvent s’améliorer. Il est important que les apprenants « intériorisent psychologiquement » les nouvelles connaissances et compétences ; c’est pourquoi, tous les apprenants doivent participer à la leçon. Ne choisissez jamais un petit groupe pour démontrer un jeu ou une activité tout le monde doit être impliqué.



Vérifiez à quel point les enseignants ont suivi le plan de la leçon et la mesure dans laquelle ils/ elles le comprennent. Étudiez également leurs compétences de base en matière d’enseignement, y compris leur travail au tableau, la manière dont ils/ elles observent la classe, s’il démontrent un parti pris lorsqu’ils/ elles choisissent un élève pour répondre aux questions, leur capacité à écouter, avec quelle clarté ils/ elles communiquent ainsi que le niveau d’élocution qu’ils/ elles utilisent. À la fin de la leçon, sondez l’opinion du groupe entier – de ceux qui ont donné la leçon et de ceux qui l’ont reçue. Ensuite, donnez votre propre opinion. N’oubliez pas de commenter sur ce que les enseignants ont bien fait et sur ce qu’ils/ elles ont moins bien fait.
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Informations essentielles et non essentielles Objectifs Aidez les participants à comprendre comment hiérarchiser les informations.



Futilités



Cours et travail en petits groupes.



Informations utiles



Informations essentielles



Dans chaque ensemble d’informations, il y a tout d’abord des points essentiels que les enfants doivent comprendre, ensuite des informations utiles que les enfants doivent connaître et enfin d’autres informations, des futilités ou des informations inintéressantes. Par exemple, racontez aux participants qu’un accident de circulation s’est produit sur une route (locale). Demandez-leur quelles informations ils souhaiteraient connaître à propos d’un tel accident, notamment s’il y a des blessés et des morts, combien de personnes sont impliquées dans l’accident, quels types de véhicules sont impliqués, etc. Demandez : Quelqu’un aimerait-il connaître le modèle des voitures impliquées ? Leur couleur ? Mettez les participants deux par deux. Demandez-leur de faire un reportage de l’accident comme le ferait un journal.  Quel sera le titre ?  Quel sera le premier paragraphe ?  Quel sera le deuxième paragraphe ? Les bons reportages journalistiques débutent en fournissant les informations essentielles, poursuivent ensuite avec les informations utiles et terminent enfin avec les informations inintéressantes ou futiles, comme la couleur des voitures.
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Si vous ne pouvez pas faire la différence entre ce qui est essentiel et ce qui est utile ou ce qui est même futile, alors vos leçons présenteront probablement un mélange de ces trois types d’informations et ne seront pas claires pour les apprenants. Une communication claire exige que l’information la plus importante soit clairement exprimée et comprise comme telle. Si l’enseignant n’a pas fait cette distinction, alors les apprenants ne sauront pas le faire non plus. Formez des groupes de quatre et demandez aux participants de discuter de la façon dont ils enseignent une leçon. Ils sont invités à choisir un vrai sujet de leçon et à rédiger sur un tableau à feuilles « comment enseigner une leçon ». Ils devraient entourer en utilisant trois marqueurs de couleur différente les points selon que l’information est essentielle, utile ou futile. Demandez ensuite aux groupes de présenter leurs travaux en plénière et voyez si les autres groupes sont d’accord. Résumez la discussion en faisant remarquer aux participants que nous enseignons souvent des choses inutiles; ou en utilisant le jargon, alors qu’un langage clair est plus approprié et plus facilement compris. Nous enseignons des détails alors que les apprenants n’ont pas encore développé de concepts. Nous enseignons des leçons que les apprenants n’ont pas besoin d’apprendre au détriment de celles qui leur seraient nécessaires et utiles. Nous devons considérer les apprenants et leur situation très attentivement ainsi que la pertinence et le bien-fondé de ce que nous leur enseignons. Après cette leçon, jouez à un jeu ou à une activité du CAE.
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Théorie du développement



Réviser la 3ème journée. Voir Annexe IV.



Objectifs Aider les participants à comprendre l’évolution du programme et comment il s’accorde avec le développement de l’apprenant.



Cours et travail en petits groupes.



Nous avons déjà examiné la taxonomie de Bloom de l’apprentissage dans le domaine cognitif. Bloom a cependant développé une autre taxonomie qui nous aide à comprendre le processus du développement émotionnel et social (affectif). Comme c’est à travers de ce dernier que le développement moral est souvent affiché, il est important de comprendre les interrelations qui existent entre ces deux domaines dans le développement global de l’apprenant.



Domaine affectif



Domaine cognitif Évaluation



Intériorisation des valeurs



Synthèse



Organisation des valeurs



Analyse Valorisation



Application Compréhension



Réponse aux phénomènes Connaissance



Réception des phénomènes



Les enseignants transmettent les connaissances et supposent que ces dernières sont reçues par les apprenants. D’après Bloom, l’engagement émotionnel, qui fait partie du domaine affectif, nous permet de prendre la décision d’accepter l’information. C’est pourquoi les gens qui ont un préjugé contre quelqu’un n’écoutent pas car ils ont décidé de ne pas entendre (ou écouter).
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Réception des Reçoit l’information avec bonne volonté (veut phénomènes L’information ne doit pas être formellement transmise.



apprendre).



Réponse aux Interagit avec l’information à travers une discussion raisonnée et des phénomènes questions pour construire une nouvelle information. Valorisation



Peut expliquer la nouvelle information et la justifier, et associer d’autres connaissances associées pour passer un jugement valide au moyen d’attitudes sensibles et averties. Démontre une capacité à résoudre des problèmes interpersonnels et affiche de l’empathie.



Organisation des Organise les valeurs en système, détermine les interrelations qui valeurs existent entre elles et établit celles qui sont dominantes et plus profondes. Comprend qu’un équilibre existe entre les différentes valeurs. Peut résoudre des conflits. Intégration valeurs



des Reconnaît une information chargée de valeurs (et de manipulation) et met en pratique la nouvelle information au niveau du comportement. Règle le comportement de l’individu assez longtemps pour que celui-ci s’y soit adapté (pas besoin de contrôle externe).



Réagir aux phénomènes correspond à l’étape où nous commençons à comprendre intellectuellement les idées telles que la ressemblance et la différence, la tolérance et la médiation, pour trouver des solutions pacifiques aux problèmes. Ensuite, nous décidons de son importance (valorisation) et jugeons de son caractère prioritaire avant d’en faire notre propre valeur. L’intégration signifie que la valeur reste avec nous pour toujours. C’est pourquoi il est difficile de changer les valeurs que nous avons adoptées dans notre enfance car elles ont été intégrées. Distribuez le tableau ci-dessous et analysez-le avec les participants. Faites remarquer que la combinaison du domaine cognitif (intellectuel) et du domaine affectif (émotionnel) est nécessaire pour changer le comportement. C’est bien ce que nous cherchons à accomplir en éducation à la paix. Ce sont tous ces éléments de développement qui permettront de rendre un apprenant holistique. Dans le cadre du Programme d’éducation à la paix qui est un processus qui cherche à changer le comportement, il est nécessaire d’examiner l’ensemble de ces éléments et de leurs interactions.
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Affectif Réception phénomènes



des



Réponse aux phénomènes



Valorisation



Organisation des valeurs



Intégration des valeurs



Connaissance



Les connaissances sont entendues de façon intelligente et volontaire



Peut expliquer (et justifier logiquement) avec intérêt le domaine des connaissances



Compréhension



Compréhension superficielle avec de la bonne volonté



Les questions associées au domaine des connaissances et de leurs valeurs associées Peut contribuer avec intérêt à une discussion réelle



Établit le lien entre les différents éléments de la connaissance et leurs valeurs associées Comprend et assume la responsabilité de ses croyances et de ses valeurs



Application



Utilise ses connaissances pour passer au niveau suivant et fait un effort pour relier les connaissances à l’étape suivante



Au cours de discussions, peut s’appuyer sur des éléments ou des points de vue disparates



Peut passer un jugement de valeur en appliquant tous les éléments de la connaissance



Peut classer par priorité les problèmes et leurs valeurs associées (voit les nuances plutôt qu’en noir et blanc)



Analyse



Peut écouter avec discernement et reconnaître la manipulation et le préjugé



Peut écouter et se mettre en rapport avec les éléments associés de la connaissance



Peut passer un jugement de valeur valable en appliquant tous les éléments de la connaissances (en utilisant une honnêteté émotionnelle) Peut créer un pont en rapport avec une nouvelle valeur (« saut intuitif ») en appliquant les niveaux précédents



Peut classer par priorité les problèmes et leurs valeurs associées



Synthèse



Évaluation



Se forme une opinion sur ce qu’il entend, une opinion qui s’appuie sur tous les faits



Au cours de discussions, peut s’appuyer sur de nouveaux éléments ou points de vue disparates pour soutenir une analyse raisonnée Peut synthétiser des éléments disparates pour en faire un tout cohérent au cours de discussions (membre actif/ esprit d’équipe) Pose des questions perspicaces sur ce qu’il entend, pour vérifier l’un ou l’autre point



Fait le lien entre ce qu’il entend et le système existant de valeurs



Accepte l’éthique des nouveaux points et les incorpore dans un système personnel de valeurs



Reconnaît de simples normes et concepts de comportement qui sont chargés de valeurs Comprend de simples normes et concepts de comportement qui sont chargés de valeurs Met en application des normes et concepts récemment trouvés face aux situations selon des attitudes nouvellement développées (mais pas automatiquement) Comprend des normes et des concepts complexes de comportement qui sont chargés de valeurs ainsi que leur applicabilité, et les met parfois en pratique Après vérification en termes du contenu et des valeurs, le processus d’intériorisation procède par l’application créative dans diverses circonstances Intériorise des points nouveaux et valides au sein du système de valeurs et, en conséquence, change les attitudes et les comportements



Cognitif



Peut synthétiser les deux pour montrer de l’empathie



Peut vérifier une nouvelle idée chargée de valeurs contre d’autres points de vue associés (sans préjugés)



Compétences de questionnement Objectifs Aider les participants à comprendre et à utiliser les compétences de questionnement.



Cours et travail en groupes.



Les compétences de questionnement sont primordiales pour enseigner de manière efficace. Vous devriez être en mesure de guider les enfants dans l’apprentissage de ce que vous voulez qu’ils apprennent, en posant les bonnes questions. Il existe essentiellement deux types de questions : les questions fermées et les questions ouvertes.  Les questions fermées sont celles pour lesquelles une seule bonne réponse existe. Elles s’appuient sur le niveau de connaissance et de compréhension de la taxonomie de Bloom.  Les questions ouvertes sont celles qui présentent une variété de réponses et qui explorent les niveaux les plus élevés de l’analyse, de la synthèse et de l’évaluation de la taxonomie de Bloom.  Les questions ouvertes sont celles qui nous permettent de savoir si l’enfant comprend, s’il peut réunir les éléments d’information pour parvenir à une réponse, s’il lui est possible d’élaborer une réponse qui n’est pas explicitement donnée dans un livre. Ces questions sont parfois appelées questions convergentes et divergentes. La pensée convergente (et les questions convergentes conduisant à cette pensée) visent à développer une seule idée et, par conséquent, une seule conclusion.



Un vieux grand père vivait avec son fils et la famille de celui-ci. Il était très vieux et avait besoin d’aide pour tout : pour manger et pour rester propre. Un jour, le fils a estimé que son père n’était qu’une bouche supplémentaire à nourrir et qu’il causait aussi pas mal de problèmes. Ainsi, un soir, il a décidé d’enfermer son vieux père dans un grand panier. Le tout jeune petit-fils a alors demandé à son père ce qu’il faisait et ce dernier a répondu qu’il emmenait le vieil homme faire une promenade dans la montagne. Le petit garçon a dit, « N’oublie pas de ramener le panier. » Choqué par ces paroles, son père lui a demandé pourquoi. Le petit garçon lui a dit: « Eh bien, j’en aurai besoin pour t’emmener dans la montagne quand tu seras vieux ».



Exemple: Beaucoup d’histoires terminent par une « morale ». Peu importe la complexité de l’histoire ou la quantité d’informations, la seule conclusion de l’histoire est supposée être cette morale.



Cette histoire est un exemple si puissant de la pensée convergente qu’une seule question est nécessaire indiquer sa « morale ». La pensée divergente signifie que de nombreuses idées et interprétations peuvent découler d’une information donnée. Un grand nombre de cultures ont des histoires traditionnelles sur l’origine des différents aspects de la nature : pourquoi le corbeau est noir, pourquoi les montagnes ont la forme qu’elles ont etc. ? Ce sont des exemples de la pensée divergente. Quand nous posons des questions divergentes, nous demandons aux apprenants d’analyser l’information et de la synthétiser ensuite pour développer de nouvelles idées. Celles-ci doivent être comparées avec d’autres informations pour en établir la validité. La pensée divergente et les questions divergentes sont de très haut



niveau, mais elles aident l’apprenant à développer ses compétences de raisonnement analytique. Dans le cadre d’une discussion ouverte (en grand groupe), discutez des avantages et des inconvénients des questions ouvertes et fermées. Dressez-en une liste au tableau. Trop souvent, les enseignants « jouent » à un « jeu » connu sous le nom de « Devinez à quoi je pense? » qui consiste à poser des questions aux élèves jusqu’à obtenir la réponse qu’ils veulent entendre (ou la réponse qu’ils ont en tête). Si vous jouez à ce jeu, soyez certain de penser à chaque question et réponse, et d’éviter les situations où quelqu’un a une réponse à laquelle vous n’avez jamais pensé. C’est un jeu injuste car vous ne développez pas l’enfant, mais renforcez simplement votre propre ego. Rappelez-vous que vous êtes là pour le bien de l’enfant. L’enfant n’est pas là pour vous !



Évaluation



Compétences d’apprentissage de niveau élevé



Synthèse Analyse Application



Compétences d’apprentissage de bas niveau



Compréhension Connaissance



En rapport avec la taxonomie de Bloom, les questions fermées sont celles qui nous permettent de vérifier les compétences d’apprentissage de bas niveau, alors que les questions ouvertes aident l’enfant à développer ses compétences de raisonnement de niveau élevé. Elles sont aussi cycliques. Une question fermée pour un enfant de 2ème primaire n’est pas la même que celle pour un enfant de 7ème primaire.
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Recopiez le tableau cidessous sur un tableau à feuilles.



Connaissance :



Toute question où la réponse est un fait découlant de l’information donnée



Compréhension :



Quand l’élève comprend l’information et peut la retransmettre avec un sens (la raconter à nouveau ou intérioriser l’information)



Application :



Quand l’élève peut appliquer l’information à une situation différente



Analyse :



Quand l’élève peut disséquer l’information et voir le principe ou les idées en rapport avec l’information



Synthèse :



Quand l’élève peut rassembler l’information, les principes et les idées de façon à créer un nouveau résultat visible en termes de concept, de plan d’action, etc.



Évaluation :



Quand l’élève passe un jugement sur l’information et les problèmes et peut ensuite intérioriser les idées et concepts



Racontez aux participants une histoire (par exemple, une fable) qu’ils/ elles ne connaissent pas très bien. Répartissez-les en petits groupes et demandez-leur de préparer douze questions à propos de l’histoire (deux questions pour chaque niveau). Encouragez les groupes à faire une liste de toutes les questions qui leur viennent à l’esprit et à les classer selon les niveaux (il s’agit ici d’un bon exercice d’analyse pour eux). Accordez 20 minutes pour cette activité. Demandez quelques exemples pour chaque niveau et discutez pour vérifier si la question est vraiment au niveau supposé. (Souvent des questions de niveau plus élevé « glissent » d’un type de question à un autre selon l’âge des élèves.) Toutes les questions doivent porter sur l’histoire.
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Communication et dynamique de groupe Objectifs Aider les participants à comprendre la communication dans le contexte de la dynamique de groupe.



Travail en grand groupe.



Aider les participants à ressentir de l’empathie envers leurs apprenants dans des situations interculturelles.



Divisez les participants en deux groupes. Demandez au premier d’attendre à l’extérieur. Donnez à chaque membre du second groupe cinq petites cartes [n’importe quelle carte fera l’affaire, dessinez dessus des étoiles ou des petites formes]. Expliquez-leur qu’ils ne doivent communiquer avec personne sauf s’ils ont déjà échangé une carte. Autrement dit, ils ne peuvent pas parler avec les personnes qui ne leur donnent pas de carte. S’ils veulent parler avec quelqu’un, ils doivent aussi donner une carte. Invitez le groupe à l’extérieur de rentrer et dites-leur de se faire autant d’amis que possible avec les personnes qui se trouvent dans la salle. Accordez environ dix minutes aux deux groupes pour communiquer. Donnez discrètement à quelques membres du premier groupe des cartes et ensuite laissez-les communiquer avec les membres du second groupe. Réunissez les groupes et discutez de ce qu’ils ont ressenti lorsqu’ils devaient essayer de communiquer en ne sachant pas les règles de l’autre groupe. Répétez l’exercice mais, cette fois-ci, demandez au second groupe d’attendre dehors. Informez les membres du deuxième groupe (à l’intérieur) de ne parler à personne sauf si elle vous salue en disant : « Votre grand frère se porte-t-il bien » ? La réponse étant« Bien, et les poules aussi se portent bien ». S’ils/ elles ne sont pas salué(e)s de manière appropriée ou si la réponse n’est pas correcte, ils devront se dire que les gens à qui ils/ elles parlent n’ont aucune manière et se détourneront d’eux. Demandez au groupe à l’extérieur de rentrer et dites-lui de se faire des amis avec autant de gens que possible. Discutez en plénière des éléments de communication qui sont nécessaires pour faire fonctionner un groupe. Dressez-en une liste au tableau ou sur un tableau à feuilles. Faites remarquer aux participants qu’une classe est un ensemble avec une dynamique de groupe, tout comme le sont les différentes communautés dans lesquelles ils vivent. Chaque groupe a sa
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propre dynamique qui est difficile à comprendre pour les gens qui vivent en dehors de son sein et qui conduit très vite à l’exclusion. En tant qu’enseignants, nous avons la responsabilité de nous assurer que les enfants ne sont exclus d’aucun groupe à l’école. Discutez des manières qui permettront d’éviter de telles situations.



Feedback positif Objectifs Aider les participants à comprendre le renforcement positif et son utilité.



Cours.



Les psychologues (le plus célèbre d’entre eux étant Skinner) ont montré que le renforcement positif, plutôt que la punition, rendait l’apprentissage plus efficace. Skinner a mesuré le temps qu’il a fallu aux rats pour apprendre à se retrouver dans un labyrinthe. Il y avait deux formes de feedback. Le premier consistait à un choc électrique chaque fois que le rat choisissait un cul-de-sac. Le deuxième consistait à donner de la nourriture au rat à chaque bonne sortie du labyrinthe. Les rats qui ont reçu la nourriture ont appris plus vite que ceux qui ont été victimes des chocs électriques. Comme vous pouvez l’imaginer, les rats qui ont reçu, à la fois, le feedback positif et négatif ont appris le plus vite. Même sans connaître ces expériences, la plupart des parents connaissent l’efficacité de cette double approche. En tant qu’enseignants, nous avons tendance à penser que les enfants ont davantage besoin d’être corrigés que félicités. Cela veut dire que nous ne donnons pas de feedback positif (s’ils étaient des rats, nous leur donnerions seulement des chocs électriques et jamais de la nourriture!). Dans de nombreuses cultures, il n’est pas de bon ton de faire des éloges ouvertement et il est tout aussi difficile de les accepter. Nous aimons tous être félicités après avoir accompli un bon travail ; cependant, les éloges généralisés semblent souvent condescendants. L’enseignant devrait analyser exactement les bonnes attitudes et offrir des commentaires positifs à leur égard. Par exemple, dire « J’ai aimé ton travail » n’est pas aussi efficace que dire « J’ai aimé ta manière d’entreprendre ta démonstration avec des objets réels et ta façon d’impliquer tout le groupe quand tu parlais ». Vous pouvez être sûr qu’à l’avenir l’apprenant utilisera, si possible, des objets réels pour réaliser ses démonstrations et se souciera davantage d’inclure tout le groupe. Il est beaucoup plus difficile de trouver des points positifs à louer chez un enfant. C’est ainsi car la plupart d’entre nous a été formé pour reprendre ou corriger les choses qui ne vont pas plutôt que de louer ce qui est bien fait. Cependant, nous devons garder à l’esprit qu’en tant qu’enseignants de l’éducation à la paix, nous devons être un bon modèle en félicitant ce qui est bien fait et en ne nous concentrant pas seulement sur ce qui est mal fait. En effet, la punition peut souvent renforcer un comportement négatif et pousser un mauvais comportement à se répéter. Supposons, par exemple, que les règles de la
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classe exigent qu’on lève la main avant de parler, mais que chaque fois que vous posez une question, deux ou trois élèves lèvent leurs mains et parlent. Vous leur demandez de répondre et renforcez ainsi le comportement négatif car ils semblent attirer votre attention seulement lorsqu’ils font quelque chose de contraire. En conséquence, ils se comporteront mal pour attirer l’attention. Nous devons être de bons modèles car les enfants apprennent souvent des « intentions cachées » ; c’est-à-dire qu’ils apprendront plus facilement à partir de ce que nous faisons qu’à partir de ce que nous disons. Si nous ne donnons pas d’explications claires et adéquates, n’appuyons pas les principes/ concepts avec une série d’exemples, alors nous ne pouvons pas espérer des enfants qu’ils soient capables de raisonner efficacement ou d’offrir des solutions alternatives le cas échéant. Par exemple, si vous êtes en train d’expliquer l’importance de l’empathie, vous devez pouvoir donner des exemples d’un comportement empathique, de la capacité de se mettre à la place de l’autre. Sachez que de ne parler aux enfants que lorsqu’ils ont commis une erreur limitera leurs actions futures. En effet, ils ne la commettront peut-être plus jamais, mais vous ne leur aurez pas expliqué ce qui est juste et correct. Pour qu’un comportement change, il est nécessaire d’expliquer ce qui doit être fait et pas seulement ce qui ne doit pas l’être. Il ne suffit pas de dire simplement « Soyez bons ». Qu’est que cela veut en effet dire ? En matière d’apprentissage, les enfants ont besoin de pouvoir tester différents types de raisonnement. Si on leur dit seulement ce qu’ils ne doivent pas faire, ils finiront par ne plus rien expérimenter et n’essayeront plus d’utiliser différentes manières de faire les choses pour voir si ça marche. Nous avons tous remarqué des choses de ce type en classe. Si les enfants donnent une réponse incorrecte et qu’on leur répète mille fois qu’elle l’est, ils décideront de ne plus répondre à aucune question de peur de s’entendre dire que leur réponse est incorrecte. Cela ne veut pas dire que vous devez accepter une réponse inexacte ou une information incorrecte. Cela signifie que vous devez structurer vos questions avec soin et écouter attentivement les réponses de manière à pouvoir entendre et accepter la partie qui est correcte et à demander ensuite aux autres dans la classe de « construire » à partir de là pour arriver à l’information correcte. Rejeter une réponse ne signifie pas que vous rejetiez l’enfant. Il y a certes plusieurs manières de dire « non ». Tachez d’établir un lien positif entre ce que l’enfant a dit et certains des éléments du processus d’un enseignement efficace. Un feedback positif stimulera l’estime personnelle de votre classe, rendra les relations entre vous et les élèves plus faciles et les encouragera à devenir des apprenants réels et efficaces.
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Évaluation du cours Objectifs Permettre aux participants de donner leur feedback à propos de tous les éléments du cours.



Travail individuel.



Il s’agit de la fin du niveau 2 du programme de formation des enseignants. Nous espérons que vous vous sentez davantage confiants pour enseigner le Programme d’éducation à la paix. Maintenant, nous aimerions que vous remplissiez la fiche d’évaluation. Cela offrira un feedback à ceux qui élaborent le cours ainsi qu’à moi, votre formateur. Pour chacune des sections, vous trouverez une feuille avec trois colonnes. Sur chaque feuille, veuillez mettre vos initiales dans la colonne qui décrit le mieux ce que vous pensez de cette session.



Collez les fiches d’évaluation le long du mur. Il devrait y en avoir une pour le contenu, la méthodologie, l’environnement psychologique et le facilitateur. Lisez au groupe les titres en tête de colonne.



Contenu J’ai compris et je ferai usage du contenu



Je pense que j’ai compris mais j’ai encore besoin de plus de travail



Je n’ai vraiment pas compris



Je pense que j’ai compris et je ferai usage de certaines méthodes démontrées



Je n’ai vraiment pas compris et je ne me sens pas à l’aise de faire usage des méthodes démontrées



Méthodologie J’ai compris et je ferai usage des méthodes démontrées



Environnement psychologique Je me suis senti(e) à l’aise et libre d’exprimer mes pensées et opinions



Je me suis parfois senti(e) à l’aise de m’exprimer mais pas tout à fait
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Je ne me suis pas senti(e) à l’aise



Conclusion Il s’agit de la fin du deuxième niveau de votre formation d’enseignant. On s’attend à ce que vous enseigniez maintenant l’éducation à la paix et que vous preniez note également des domaines vous causant encore quelques difficultés soit au niveau du contenu des leçons soit là où vous avez peine à établir un lien entre ce que vous faites et le concept de la paix. Comme vous êtes censé(e) être un modèle, vous devez vous-même maîtriser les messages et concepts de paix si vous voulez être un enseignant efficace. Réfléchissez où vous pouvez vous améliorer et prenez note de vos succès. Je vous remercie et espère vous revoir tous à la formation du 3ème niveau.
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Annexe I Brochure sur l’application de la Convention relative aux droits de l’enfant Approche basée sur les droits Inclusion (aucune discrimination sur base du sexe, de la religion, du statut, de l’ethnicité/ du tribalisme, etc.)



Respect



Apprendre potentiel



selon



Protection



Chances égales



Sécurité



Bonnes pratiques pédagogiques



Article de la CDE Compétences d’observation ; petits groupes 2 (différents) ; questionnement. 28 30 Inclusion des parents en ce qui concerne leur présence dans l’environnement 18 d’apprentissage, leurs connaissances et compréhension des sujets étudiés et le fait de les employer comme des ressources. Écouter toutes les réponses ; ne jamais Préambule utiliser les questions comme un acte de 12,13 punition ; être courtois(e) envers les élèves, les parents et les enseignants. son Gamme d’activités et de sujets ; variété dans 8, 12, 13 les méthodes utilisées qui ne soient pas axées sur les examens. Connaissances et compétences fournies aux 16, 32, 33, élèves pour qu’ils puissent faire face aux 34 problèmes de la vie (SRS, VIH/Sida, hygiène et pratiques sanitaires de base, environnement, drogues, brimades et résolution constructive des conflits) ainsi que les sujets traditionnels. Accès proactif aux écoles/ centres 2 d’apprentissage (aucune exclusion sur base des frais de scolarité). Egalité d’apprentissage interactif sur base de l’inclusion et de la diversité des activités pour s’assurer que chacun participe et utilise toute la gamme des domaines cognitifs et affectifs pour garantir que le potentiel de chaque apprenant et son niveau de développement peuvent être atteints. In loco parentis (à la place des parents) – 19, 34, 37 s’occuper des apprenants et répondre à leur bien être. Aucune forme de punition corporelle.
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Annexe II Fiche d’analyse du micro-enseignement du CAE Contenu Est-ce que la leçon reflète le contenu du CAE ?



Oui Non



Est-ce que la leçon vous donne une indication claire sur les liens avec l’éducation à la paix ?



Oui



Veuillez expliquer :



Non



Méthodologie Est-ce que chaque membre du groupe a enseigné un élément de la leçon ?



Oui Non



Les membres ont-ils utilisé la méthodologie détaillée dans le CAE ?



Oui Non



Si ce n’est pas le cas, quelles modifications ont été apportées et pourquoi pensez-vous qu’il en a été ainsi ?
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Comment décririez-vous les compétences de questionnement de l’enseignant ? Comme si c’était un test Questions qui ne se basent pas sur les réponses Questions qui se basent sur les réponses des élèves Questions ouvertes et structurées Questions fermées et structurées Un mélange de questions ouvertes et fermées qui mènent à une véritable discussion



Comment décririez-vous la manière d’être de l’enseignant ? Formelle



Amical



Insouciante



Articulée



Ennuyeuse



Ouverte



Chaleureuse



Négligente



Timide



Impatiente



Pensez-vous que les élèves ont compris les points de la leçon ? Pourquoi ou pourquoi pas ?
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Annexe III Exercices de révision 1. « Patate Chaude ». Les participants sont assis en cercle et se passent une balle (ou un objet similaire). Le facilitateur fait un bruit (ou joue de la musique). Lorsque le bruit/ la musique s’arrête, le participant tenant en main l’objet doit répondre à une question. 2. « Chien et os ». Les participants forment deux équipes égales. Un nombre (allant de 1 à 15, par exemple) est attribué à chaque membre de la première équipe, de même pour la seconde équipe de sorte que deux personnes dans la salle aient le même nombre – une dans chaque équipe. Les équipes s’alignent face à face mais aussi loin l’une de l’autre que possible. Un objet, (le frottoir, par exemple) est déposé par terre entre les deux équipes. Lorsque le facilitateur appelle un chiffre, les deux personnes le portant détalent à toute allure pour attraper l’objet – la personne qui ne s’est pas appropriée l’objet sera obligée de répondre à une question. 3. « Le ballon du capitaine ». Formez des équipes de six à huit personnes chacune (toutes les équipes doivent comporter le même nombre de membres). Les équipes s’alignent avec le capitaine se tenant face à son équipe à une distance d’environ un mètre. Chaque capitaine tient une balle (ou quelque chose à jeter aux membres de l’équipe). Lorsque le facilitateur dit « allez », le capitaine jette la balle à son premier coéquipier qui la renvoie au capitaine et s’accroupit. Le capitaine la jette au coéquipier suivant qui la lui rejette et s’accroupit ; et ainsi de suite. Le dernier coéquipier attrape la balle et court prendre la place du capitaine. L’équipe qui termine en premier doit répondre à la question pour marquer des points (un point pour avoir gagné et un autre pour avoir répondu à la question). Toute l’équipe peut se consulter pour répondre à la question. Si elle ne peut pas répondre à la question ou y répond incorrectement, l’autre équipe peut essayer (et marquer un point). 4. « Maître du jeu ». Divisez les participants en groupes de quatre et posez une question. La première équipe qui souhaite y répondre frappe la table avec les mains (ou lève la main) pour obtenir la permission de répondre à la question. N’importe quel membre de l’équipe peut répondre à la question ou les membres peuvent se consulter pour y répondre en groupe. Si la réponse est incorrecte, l’équipe perd le point et les autres équipes peuvent répondre à la question et marquer des points.



Révisions journalières 1. Divisez le tableau ou le tableau à feuilles en deux colonnes. Sur un côté, écrivez : « La chose apprise la plus importante », et sur l’autre, écrivez: « La partie que j’ai trouvé la moins utile ». Soit en petits groupes soit individuellement, demandez aux participants de remplir les deux colonnes. Si le groupe est nombreux, il peut recevoir plusieurs feuilles que les membres rempliront. Si ces derniers éprouvent des doutes, sortez de la salle et laissez-les travailler pendant au moins dix minutes. 2. Préparez des feuilles sur lesquelles est inscrit chaque sujet couvert. Par exemple, une feuille sur laquelle est écrit « Caractéristiques d’un bon facilitateur – Évaluation ». Dessinez un visage souriant sur un côté, un visage sérieux au milieu et un visage froncé sur l’autre côté. Demandez aux participants de venir mettre un point en dessous du
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visage qui exprime, selon eux, le mieux leur sentiment à propos du sujet examiné. (Valait-il la peine ou était-il inintéressant ?)



Annexe IV Questions - réponses 2ème jour 1.



Pourquoi l’apprenant est-il au centre du système d’apprentissage ?



2. Qu’est-ce qui doit être transféré pour que les cercles aient un impact les uns sur les autres ? 3. Qu’exigent les composantes de l’enseignement/ apprentissage en termes d’éducation à la paix ? 4.



Citez deux éléments qui définissent les valeurs.



5.



Quels deux autres éléments définissent les valeurs ?



6.



Quel est le lien entre les valeurs et les droits ?



7.



Expliquez deux éléments de l’éducation basée sur les droits.



8.



Expliquez deux autres éléments.



9.



Quels sont les éléments clés d’un apprentissage efficace ?



10.



Citez trois caractéristiques d’un bon enseignant.



3ème jour 1.



Citez les besoins du niveau inférieur dans la hiérarchie de Maslow.



2.



Citez les besoins du niveau le plus élevé dans la hiérarchie de Maslow.



3.



Décrivez les expériences avec les bébés singes.



4.



Expliquez ce que démontrent ces expériences.



5.



Qui a conçu le modèle du programme scolaire en spirale ?



6.



Qu’est-ce qu’un programme scolaire ?



7.



Quels sont les éléments requis pour élaborer un concept ?



8.



Comment les concepts sont-ils élaborés ?



9.



Quelle est la différence entre un concept concret et un concept abstrait ?
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10.



Comment clarifiez-vous les points lorsque vous écoutez avec efficacité ?



4ème jour 1.



Quels sont les trois premiers niveaux de la taxonomie de Bloom ?



2.



Quels en sont les trois niveaux les plus élevés ?



3.



Où se focalise l’apprentissage dans l’éducation à la paix ?



4.



Pourquoi ?



5. Kohlberg a basé son travail sur celui d’un psychologue de l’éducation très célèbre. Qui était-il ? 6.



Quels sont les niveaux de la hiérarchie éthique/ morale chez Kohlberg ?



7. Quelle en est la signification par rapport à notre enseignement de l’éducation à la paix ? 8. Citez les trois stratégies que vous pouvez utiliser pour enseigner aux apprenants de la 1ère année. 9. Citez les trois stratégies que vous pouvez utiliser pour enseigner aux apprenants de la 6ème année. 10.



Que signifie AER par rapport à notre méthode d’enseigner ?



5ème jour 1. Décrivez les différences entre les informations essentielles et les informations non essentielles. 2.



Quelle en est la signification par rapport à notre enseignement ?



3. Bloom a développé une théorie sur le domaine affectif. Quel type de développement examine-t-il ? 4.



Nommez les deux premiers niveaux du domaine affectif.



5.



Nommez les autres niveaux.



6.



Qu’est-ce qui est requis pour changer le comportement ?



7. Décrivez ce que vous attentez d’un apprenant qui réagit aux phénomènes au niveau de l’analyse ? 8. Décrivez ce que vous attendez d’un apprenant qui organise les valeurs au niveau de la synthèse.
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9. Quel genre de questions devons-nous poser si nous voulons tester les compétences d’apprentissage du niveau supérieur ? 10.



Formez une question qui se trouve au niveau de la synthèse.
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